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COMME... EN VACANCES
^ Certains y vont pour l’entrainement et la discipline, d’au­

tres pour le “défi de taire le camp’’. Mais, tous les cadets et 
cadettes, sans exception, vous mentionneront qu’un des plaisirs 
de se retrouver sur la base militaire de Valcartier, c’est fi­
nalement de rencontrer d’autres jeunes. Si bien que malgré le 
réveil à 6 heures du mabn, la “drill’’ et autres exercices, il flotte 
un petit air de camp de vacartces sur la base militaire pour ces 
adolescents. Notre journaliste Michel CorbeU s’est rendu à 
Valcarder et nous rapporte les commentaires de quelques
cadets. ^___ ^ _
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UN CITOYEN DE 
QUÉBEC DISPARU 
MYSTÉRIEUSEMENT

^ EMspani depuis une se­
maine, aujourd’hui, M. Bertrand 
Bérubé, du quartier Les Saules, à 
Québec, n’avait pas encore don­
né signe de vie, hier soir et sa 
fa'iille craint qu’il ne lui soit 
arrivé malheur.

par Lucien LA TULIPPE

Agé de 49 ans, M. Bérubé était 
en bonne santé et c'était un hom­
me vigilant, a déclaré au SO­
LEIL. hier soir, son fils Gcrvais 
qui était son associé en affaires. 
“Son absence prolongée cause 
également beaucoup d’in­
quiétude à ma mère et ma 
soeur”, a ajouté le jeune homme 
de 23 ans.

M. Bérubé était propriétaire de 
la compagnie Amusements Dy­
namiques Enr,, dont l’é­
tablissement est situé au 359 est 
boulevard Charest, à Québec. Il a 
vendu ce commerce, récemment, 
et il avait en tête d’en acheter un 
autre, selon son fils Gervais.

Jeudi dernier, M. Bérubé avait 
une forte somme d’argent sur lui 
et il s’est rendu dans la Beauce 
d’où il est revenu. Le soir, il a 
assisté au programme de courses 
à l’Hippodrome de Québec, mais 
il n’est pas rentré chez lui après 
la soirée.

La disparition de M. Bérubé a 
été signalée à la police, vendredi,
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COLOMBIE

UN DC-6 
S’ÉCRASE: 
75 MORTS
f BOGOTA (AFP) - Un 

avion militaire colombien 
avec 72 passagers et trois 
membres d’équipage à son 
bord s’est écrasé hier peu 
après le décollage de l’aé­
roport de Leticia, au sud-est 
de la Colombie, ont annoncé 
des porte-parole du ministère 
colombien de la Défense et de 
l’Aéronautique civile.

L’appareil, un DC-6, ef­
fectuait une liaison Leticia- 
Bogota dans le cadre du plan 
d’urgence mis en place par les 
autorités colombiennes en rai­
son de la grève observée de­
puis trois jours par les pilotes 
de ligne colombiens.

Selon des informations par­
venues de la région où s’est 
produit l’accident, l’avion 
avait décollé en début de soi­
rée de l’aéroport Vasquez Co- 
bo de Leticia, ville portuaire 
située sur le fleuve Amazone, 
lorsque six minutes après le 
décollage, l’équipage signalait 
qu'un des quatre réacteurs 
avait pris feu et qu’il regagnait 
Leticia.

L’épave du DC-6 était lo­
calisé une heure plus tard à 
une cinquantaine de ki­
lomètres au nord de Leticia et 
deux hélicoptères militaires 
étaient alors envoyés sur les 
lieux. Mais en raison de l’obs­
curité et des difficultés d’é­
tablir des communications, 
aucune information n’a pu 
être obtenue sur le sort des 
passagers du DC -6

Mirri'D

Ensoleillé avec passages 
nuageux et vents modé^. 
Maximum de 28. Demain: 
averses.
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LA PÊCHE AU 
CENTRE-VILLE
4 II n’est pas nécessaire d’aller jus­
qu’au bout du monde pour récolter 
des poissons. Les adeptes de la pèche 
à la ligne peuvent s’adonner à la ly­
tique de leur activité favorite en plein 
air presque au centre-ville. André-A. 
Bellemare, notre chroniqueur de chas­
se et pêche, vous fait des suggestions 
à ce sujet Et il ne parle pas des lacs 
Saint-Augustin, Bemiport, Saint-Jo­
seph, Sergent Sept-lles ou de la ri­
vière Saint-Charles... Page 12

A Charlaabourg, préa do l’aréna POC, un étang où nagent truites mouchetées et truites 
arc-en-cM vous offre une pêche “garantie"... comme en témoignait hier soir la joie de 
ces deux gerçons.
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4 Une chaloupe renversée a été 
repérée au laige de Sainte-Félidté de 
Matane, vers 17h hier et les corps de 
deux adolescents sans vie y étaient 
agrippés.

par Lucien LA TULIPPE

La tragédie a été découverte par le 
na\ire “Denis Riverin” du Centre ur­
gence en mer qui a poursuivi les re­
cherches jusqu’à la tombée de la nuit, 
ayant été informé que trois autres per­
sonnes, des adultes, devaient être à 
bord de la même embarcation.

Le “Denis Riverin” a touché le quai 
de Matane, vers 20h40, et les corps des

deux victimes ont été dirigés vers la 
morgue pour fin d’identification. L’i­
dentité des cinq disparus devait ‘être 
dévoilée, cet après-midi.

Selon les informations fournies à la 
Sûreté du Québec, le groupe de cinq 
personnes, des gens de Montréal, sem­
ble-t-il, était descendu au motel Sa­
pinière de Sainte-Félicité. En dépit d’u­
ne mer houleuse et de vent assez vio­
lent, ces touristes qui avaient leur pro­
pre chaloupe à moteur hors-bord ont 
décidé de prendre le large, bien que des 
gens de la place leur aient déconseillé.

Les recherches doivent se pour­
suivre, aujourd'hui pour tenter de re­
pérer les trois autres disparus.
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LES HELUS ANGELS

LA SQ REÇOIT L’AIDE 
DU FBI DEPUIS AVRIL

g (PC) — Le service des communications 
de la SQ de Montréal a appris aux médias 
d’information que depuis avril 1985, deux 
agents spéciaux du FBI de Albany (New 
York), travaillent en étroite collaboration 
avec les policiers de la SQ affectés au projet 
HARO, ce projet qui vise le groupe de motards 
Hell’s Angels et leurs activités.

La présence des agents du FBI au Québec 
ne fait que traduire un échange de bons 
services car la SQ, au début de mai, avait 
dépêché deux de ses membres à Albany au

Le coroner John d’Arey Asselln

sujet de la séné de perquisitions faites chez les 
Hell’s Angels à travers les Etats-Unis.

La dépêche d’hier indique que depuis quel­
ques jours les deux membres du FBI se 
trouvent au Québec afin de poursuivre l’é­
change d’informations entre ce corps policier 
et les agents de la SQ.

Enfin il est dit que les policiers du FBI ont 
mis la main sur un délateur, membre des Hell’s 
Angels, de même que sur trois autres “pros­
pects”.

Par ailleurs, si jamais les indices découverts 
mardi dans le repaire des Hell's Angels, à 
Lennoxville, pouvaient être reliés aux meur­
tres des cinq motards de Laval, il serait éton­
nant que la Sûreté du Québec le laisse savoir.

Car à partir de ce moment, les morceaux de 
planchers sur lesquels on a relevé des tâches 
de sang de même que les matériaux troués ou 
criblés de balles ou de plombs deviendraient 
des éléments de preuve lors de procès éven­
tuels.

Les indices devaient être soumis hier, moins 
de 24 heures après leur découverte lors d’une 
quatrième perquisition dans ce qui est devenu 
un moulin à vent plutôt qu’une forteresse, aux 
expertises des spécialistes du laboratoire de la 
police scientifique.
Cour aupérieiue

C’est vendredi que l’on saura si le coroner 
John d’Arcy Asselin conservera ou non sa 
juridiction quant à cinq motards incarcérés à 
titre de témoins importants pour le meurtre de 
six Hell’s Angels, du chapitre Laval.

Au cours des trois premiers jours de cette 
semaine, l’avocat des requérants. Me Léo- 
René Maranda, a tenté de convaincre le juge 
Pierre Pinard de la cour supérieure de la 
partialité dont le coroner Asselin a pu et 
pourrait faire preuve en raison des procédures 
intentées contre lui.

Urm A-2, FBI
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Le ministre des Finances Yves Du- 
haime.

DUHAIME 
RESTERA 
NEUTRE66 39

q Le ministre des Finances. M. Yves 
Duhalme a mis fin hier à sa “réflexion" 
en annonçant qu'il ne sera pas candidat 
à la présidence du Parti québécois et 
qu'il n’appuiera aucun candidat 
Comme le rapporte notre chroniqueur 
Michel David, ce qui est étonnant dans 
la décision de M. Duhaime. ce n’est pas 
son abstention de prertdre part à la 
course à la succession de M. Lévesque 
mais celle de n’appuyer aucun candidat
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AIDES DE 
STE-ANNE 
SONT AU 
RENDEZ-VOUS
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A ÊUvIèrB-du^ÊMip
Une voiture emboutit 
une maison: un mort

Collaboratiofl i»*ciale loumol $t-Laurtnt-Ccho

Une auto a enfoncé le mur d’une maieon sur le boulevard Thériault à RMére^u-Loup, hier, et son 
conducteur a perdu la vie.

FBI (suite de la première
Dans sa plaidoiene hier, le pro­

cureur du coroner. Me Louis Crète, 
a soutenu que “les requérants eux- 
mémes ont provoqué la situation 
dont ils se plaignent.”

Il a signalé qu’il n’est pas suf­
fisant de dire que le juge nsque 
d’adopter une conduite partiale, en 
raison de l’action en dommages et 
intérêts de $460,000 qui pèse contre 
lui, pour obtenir sa récusion.

Il faut que des faits significatifs 
soient portés à la connaissance de la 
cour Aux yeux de Me Crète, ceux

page)
mis en preuve par Me Maranda 
“sont bien minces” '

Selon la logique de Me Maranda. 
pour être impaitial le coroner As- 
selin aurait dû, le 8 juillet dernier, 
remettre en liberté ses cinq clients 
incarcérés — même s’ils sont consi­
dérés témoins importants dans l’af­
faire du sextuple meurtre — en ne 
renouvelant pas leur mandat de dé­
tention.

Le coroner se devait, insiste-t-il, 
agir ainsi pour ne pas interférer 
dans une requête en libération dé­

posée par les mêmes cinq motards 
en cour supéneure.

Précédemment l’avocat du co­
roner avait indiqué que jusqu’ici six 
juges de la cour supéneure avaient 
reconnu qu’il y avait lieu de conser­
ver la preuve et que les motards 
incarcérés constituaient des élé­
ments importants de cette preuve.

Me Maranda agissait au nom de 
Luc Michaud, Robert Richard, Mi­
chel Langlois, Jacques Pelletier et 
Yvon Bilodeau.

Les contradictions 
de Télé-Capitaie

^ Pierre Goyen ‘Claude Robert 
vient de partir depuis cinq minu- 
tes~. et on lui avait donné rendez- 
vous pour à peu près le même genre 
d’entrevue que tu as fais la semaine 
dernière avec Michel Rodrigue^, on 
donne les renseignements aux deux 
journaux.”

par Yves BERNIER

Y.B.:“Si vous l’avez convoqué 
sans m’inviter, avnez-vous d’autres 
informations à lui communiquer.du 
nouveau par rapport à mon en­
trevue de vendredi’”

Goyer “Pas que je sache."
C’est la brève conversation que 

j’ai eu lundi à 18h05 avec le di­
recteur de la promotion de Télé- 
Capitale. adjoint de Michel Ro­
drigue, vice-président pro­
grammation. M. Goyer a pns mon 
appel, indiquant que M. Rodrigue 
venait lui aussi de quitter Télé^.

Nous avons appris par contre de 
bonnes sources que le joumabste 
du Journal de Québec était toujours 
à la station à ce moment-là. et 
qu’on lui a donné des informations 
différentes de celles que nous pu­
blions dans nos éditions de mardi. 
Dans ce dernier texte, je peux avoir 
involontairement laissé entendre à 
nos lecteurs que M. Robert n’aliait 
donc que reprendre notre nouvelle, 
me basant sur ce que M. Goyer
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^ Une automoMle est entrée 
presque complètement dans une 
maison de Rivière-du-Loup. hier, et 
son conducteur a perdu la vie. La 
victime a été identifiée comme 
étant M. Philippe Caron, Agé de 76 
ans, de RivièrÔ4u-Loup.

par Ludan LA TULIPPE

La maison qui est située au 316 
boulevard Thénault, a subi des 
dommages importants qu'un éva­
luateur était en train de vérifier, 
hier après-midi, lorsque LE SOLEIL 
a joint par téléphone le propnétaire. 
M. Oscar Bélanger.

Ce dernier était absent au mo­
ment de l’accident survenu vers 
I0h30. Mme Bélanger était seule et 
elle a cru qu'une bombe venait d’é­
clater. Elle a subi quelques bles­
sures. Heureusement, elle ne se 
trouvait pas près de l’endroit que 
l’auto a percuté.

La pobee de Rivière-du-Loup pré­
cise que M. Caron avait été faire le 
plein d’essence à la station-service 
qui se trouve au centre commercial 
de Rivière-du-Loup et qu’il avait 
ensuite démarré pour circuler sur le 
terrain de stationnement du centre 
commercial, tout en longeant le 
boulevard lliériault.

Selon l’enquête, M. Caron aurait

parcouru environ 400 mètres. Pour 
une raison encore indéterminée, son 
auto a passé pv-dessus un parapet 
d’environ six pouces de hauteur qui 
borde le terrain de stationnement. 
Elle aurait ensuite sauté un remblai 
profond pour s’engager sur la pro- 
pnété de M. Bélanger et enfoncer le 
mur de briques du sous-sol à un

endroit où il y a une fenêtre. A six 
pouces de là. ajoute M. Bélanger, 
commençait le solage en béton.

La police de Rivière-du-Loup ne 
trouve pas d’expbcations à cet ac­
cident à moins que M. Caron ait eu 
un malaise et, à cette fin, le corps de 
la victime a été expédié à Rimouski 
pour fin d’autopsie

DISPARU (suite de la première page)

et sa camionnette a été trouvée, 
samedi matin, dans un bois situé 
non loin de l’aéroport de Saint- 
Jean-Chrysostome. Bien que le vé­
hicule ait été minutieusement exa­
miné par des experts et les alen­
tours, bien fouillés avec la col­
laboration de chiens-pisteurs. les 
enquêteurs de la Sûreté du Québec 
n’auraient relevé aucun indice, ce 
qui laisse crou% que le véhicule a 
été conduit à cet endroit pour 
brouiller les pistes.

La Sûreté du Québec était avare 
de commentaires, hier, sur la dis- 
pantion mystérieuse de M. Bérubé. 
Mais du cdté de la famille, on craint 
que quelques chenapans, s’étant 
rendu compte qu’il avait une forte 
somme sur lui, l’aient suivi pour lui 
faire un mauvais parti et l’aient 
abandonné quelque part, avant d’al­
ler abandonner la camionnette où

elle a été trouvée à Saint-Jean- 
Chrysostome.

Démission du 
président 
des postes

4 TORONTO (d’après CP) — M. 
Michael Warren, prteident de Pos­
tes Canada depuis 1981, a dé­
missionné à cause d’intervention 
politique, selon la chaîne anglaise 
de Radio^anada.

M. Warren avait été choisi par 
l’ancien gouvernement bbéral pour 
superviser la transition du ministère 
des Postes en Société de la cou­
ronne. CBC ajoute que M. Warren 
n’a pu être rejoint hier sou- pour 
donner ses commentaires.

m’avait dit. ce qui n’était évi­
demment pas le cas puisque sa nou­
velle du lendemain était différente 
de la nôtre.

L’intégnté professionnelle de no­
tre collègue n’a donc pas à être mise 
en doute.

Dans cette affaire, il semblerait 
que certains dingeants de Télé-Ca­
pitale veulent susciter plus qu’une 
saine compétition entre nos deux 
journaux, pour détourner l’at­
tention du public quant à leurs 
propres déclarations souvent cont­
radictoires

Le cardinal 
Maurice Roy 
est hospitalisé

^ Selon un porte-parole de Far- 
chevêché, Mgr Jean-Paul Labrie, 
“l’état de santé du cardinal Maurice 
Roy, hospitalisé depuis quelques 
jours à i’Hôtel-Dieu de (Québec, 
n’inspire aucune crainte”.

Le cardinal s’est senti un peu 
essouflé et fatigué la semaine der­
nière et les médecins n’ont voulu 
prendre aucune chance avec le pa­
tient qui a déjà subi trois infarctus. 
Le cardinal qui a pns sa retraite en 
1981 est sous observation à l’unité 
coronanenne pour réajuster sa mé­
dication et vénfier sa situation car­
diaque

Mgr Labne n’a aucune idée 
quand le cardinal Roy qui est âgé de 
à) ans pourra retourner à sa ré­
sidence de l’Hôpital Général de 
Québec.

Ne menciuez pas cette cHance d'ÉCONOMISER 
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Egarés €Êans les bois

Deux pêcheurs 
s’en tirent 
à bon compte

A-3

4 Perdua durant une quinzaine 
d’heures dans un bois au nord de 
Saint*Fabien*de*Panet, Denis Fer* 
land, âgé de 25 ans, et Mario Matte, 
âgé de 23 ans, ont souffert du froid 
et de la faim, mais n’ont eu peur en 
aucun moment

par Yvan LEPINE

Ferland et Matte, respectivement 
de Québec et Charlesbourg, partent 
à la pèche dans la forêt du rang 4 de 
Saint-Fabien, mardi après-midi 
Après avoir récolté une douzaine de 
truites, ils décident de se lancer à la 
découverte d’un sentier qu’ils ont 
aperçu plus tôt Mal leur en prit. En 
territoire inconnu, ils ont tôt fait de 
perdre leur chemin A la tombée de 
la nuit, ils conviennent qu’ils sont 
perdus et qu’ils doivent se préparer 
a y passer la nuit

Les deux jeunes hommes al­
lument d’abord trois feux formant 
un triangle, dans le but de signaler 
leur position, mais aussi de se ré­
chauffer “Il a fait très froid durant 
la nuit, raconte Denis Ferland Heu­
reusement. Mario était mieux vêtu 
et il m’a prêté sa veste.”

Les insectes et les animaux ne les 
ont pas importunés. Par contre, la 
faim s'est fait sentir très ra­
pidement. "Nous n’avions rien man­
gé depuis le déjeuner (de mardi)’’, 
explique Mario Matte Les deux 
compagnons n’ont même pas pensé 
aux poissons qu’ils traînaient et 
qu’ils ont dù jeter par la suite, 
n’étant plus suffisamment frais.
La SQ intervient

Pendant ce temps, la famille de 
Denis Ferland. en vacances dans un 
chalet de la région, appelle les po­
liciers de la Sûreté du Québec, à

Saint-Camille, et signalent la dis­
parition.

Au lever du jour, constatant que 
les deux jeunes hommes ne sont 
toujours pas rentrés, la famille Fer­
land et les policiers de Saint-Camille 
(appuyés par leurs confrères de l’é­
quipe de recherche de Québec) en­
treprennent leurs recherches et re­
trouvent le véhicule des disparus

De leur côté, Ferland et Matte se 
mettent en route et découvrent un 
ruisseau qu’ils conviennent de re­
monter dans la direction qu’ils pen­
sent être leur point de départ Ra­
pidement. ils constatent qu’ils ont 
raison, puisque le cours d’eau qu’ils 
suivent se jette dans le ruisseau des 
Cèdres là où ils ont péché le jour 
précédent Avant même que le mai- 
tre-chien André Bemier ne puisse se 
mettre en piste en partant de la 
voiture retrouvée, les deux pé­
cheurs ressortent finalement du 
boisé vers %30. tombant face à face 
avec l’équipe de recherche et la 
famille Ferland

Revenus à leur chalet, les deux 
compagnons en profitent d’abord 
pour engloutir un copieux repa.s 
Puis. Mario Matte se couche quel­
ques heures., tandis que Denis Fer­
land se remet à l’ouvrage dans le 
marais juxtant le chalet familial 
“Le sommeil ce sera pour cette 
nuit”, lance-t-il tout souriant Les 
deux compères avouent ne pas 
avoir beaucoup fermer l’oeil durant 
la nuit qu’ils ont passée à la belle 
étoile, mais ils affirment n’avoir eu 
peur en aucun moment

“La prochaine fois que j’irai à la 
pêche, je serai plus prudent et je ne 
laisserai pas ma carte et ma bous­
sole dans l’auto”, conclut Mano 
Matte.

La nuit qu’ils ont passée à la belle étoile n'a nullement traumatisé 
retrouvés. Ils se promettent cepertdant d'àtre plus prudents à l'avenir.

Le Soleil. Clement Thibeouii

les deux pécheurs

3 tragédies 
routières 
dans i’Est 
du Québec

^ Trois tragédies routières étaient rap* 
portées par la Sûreté du (^bec, hier soir. 
Elles ont eu beu sur le boulevard des 
Grèves, i Beauport, à Sainte*Lucie ^ 
Montmagny et à Saint-Adalbert de ITsIeL 
Trois personnes ont perdu la vie et deux 
ont été blessées gravement

par Lucien UkTlM.IPPE

Sur le Niulevard des Grèves, une auto a 
heurté l’amère d’un camion-remorque, de 
la firme Day & Ross, qui ètail garé sur 
l'accotement, non loin de la svirtie du bou­
levard des Chutes, en direction ouest Le 
camionneur avait raté la sortie pour pren 
dre le h<iulcvard de la Capitale et il s’ètait 
immobilisé

La victime dans cette collision est M 
l.aurèat Paré, âgé de 71 ans. du 11242 
avenue Royale, à Beaupré Le conducteur 
de l’auto. M Roland Paquet, âgé de 62 ans 
du 11.340 avenue Royale, à Beaupré et .lulie 
Paquet, âgée de six ans. de la même adres 
se. auraient subi des blessures graves

.Selon la SQ. l’auto s’est engouffrée sous 
la partie amère gauche du lourd véhicule 
et son toit a été arraché presque en entier 
Des policiers de Beauport sont accourus 
avec leur appareil de désincarcération à la 
requête des agents du poste Québec-Métro 
Cet accident est survenu vers 14hl5

.A Sainte-Lucie de Montmagny, c’est un 
enfant de 7 ans qui a été tué par une auto 
dans le rang H de cette municipalité et son 
identité devait étri' révélée, aujourd’hui.

A Saint-Adalbert de L’Islet. la victime est 
un cycliste de sept ans. Il s’agit de .limmy 
Bourque, fils de Réal Bourque, du .360 route 
204. à Saint-Adalbert Le vélo a été heurté 
par une auto, vers 18h30. sur la route 204 et 
le poste de la SQ à Saint-Pamphile a fait 
enquête

A la dure école...
On apprend toujours! Que ce soit à l'école ou sur la route. C’est 
intersection de la 80e Rue à Charlesbourg, hier matin. L’histoire ne 
professeur qui était au volant...

Le Soleil. Rock Opsqonnr}

ce qui s’est produit à une 
dit pas si c'est l'élève ou le

•i 3-'
...y ,

I é Rovnoitf Lovo'^

Véliplanchiste imprudent
Un autre amateur de planche à voile a dù être secouru sur le fleuve, au large de Beauport, hier 
après-midi. Prévenu par la police de cette ville, le service d’urgence de Québec s’est porté à son 
aide. La veille, la Garde côtière canadienne avait dù faire de même pour un autre véliplan^iste qui 
était aux prises avec le vent, en face de Sainte-Foy. Selon une étude menée par la Croix-Rouge. 
l'Imprudence et la négligence sont la cause de la majorité des noyades à déplorer chez les amateurs 
de sport nautique.

L ordinateur qu- 
COrresc»nd a rnes 
besoiris leia fouve 
Parce auf-
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LE SOLEIL 
TOUS LES MATINS 
SEME LE DIMANCHE
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Les Mordus du
Tennis, ,

demeurent ici.
Hôtel Méridien. Montréal.

Pour l’amour 
du sport.
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2600 boui. Laurier 
Suite 265 
Place Belle Cour 
Ste-Foy
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COMPLEXE PLACE
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ILLUSTRE 85
dictionnaire français

synonymes
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GRATUITEMENT LE DICTIONNAIRE 
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j0uxdu Quétec, à Charlesbourg
Neuf cents personnes 
bénévoles demandées

^ Lt comité organinteur de U 
Finale des Jeux du Québec, à 
Charlesbourg, requiert la contri* 
bubon d’environ tOO personnes 
bénévoles pour compléter ses ef­
fectifs.

Selon le dernier relevé effectué, 
il faut 195 “officiels mineurs" pour 
assurer le bon déroulement des 
compétitions sportives, soit des 
prép^s à l'équipement et des 
auxiliaires aux juges dans les dis­
ciplines suivantes: athlétisme, tir à 
l’arc, soccer, water-polo, cyclisme 
et voile. Sur les lieux des compé­
titions et à la centrale ad­

ministrative, il faut 367 préposés à 
la sécurité.

Dans les autres secteurs, les 
besoins se définissent ainsi: ali­
mentation, 48; hébergement, 90 
(pour le gardiennage ^ nuit); les 
activités sociales, 127, dont 40 
pour l'aménagement des salles et 
les autres pour le service des bars; 
les services à la personne, 25 (sur­
veillance et animation au salon 
des athlètes), l'aménagement des 
salles et l'accueil des Inuit; 10 
chauffeurs d’automobile, 11 té­
léphonistes et préposés à la photo­

copie; huit personnes pour l’é­
quipement technique et un tech­
nicien en électronique, téléphone 
ou sonorisation et, 29 autres 
comme responsables des billets, 
des programmes et des placeurs 
ainsi que des guides touristiques.

Un porte-parole de l’or­
ganisation recommande aux per­
sonnes déjà inscrites, mais 
n’ayant reçu aucune commu­
nication depuis, de téléphoner à la 
centrale administrative (U po­
lyvalente de Charlesbourg) dans 
les plus brefs délais, à 627-1985.

FOIMJLAIRE D'INSCRIPTION DES BENEVOLES 

fs.v.p. n'utilise: qu’un forrailaire par perscjnne)

^NOH:
Numéro assurance sociale A
 1 '1 1--------------------------------------------- 1-----L J-----1-----L,-

ADRESSE; Il I II 1

TELEPHONE: RESIDENCE: BUREAU:

OCCUPATION: DATE DE NAISSANCE:

DISPONIBILITE
Avant 'es ,ieux Q ’encant les jeuxQ

Je suis disponible A partiT de: 

Possédez-vous un véhicule? ! i □ non Q

EXPERIENCE DE BENEVOLAT:

jour □

SOI r

EXPERIENCE POUR LES JEUX OU QUEBEC:

'secteurs 0'INTERETS: Cho' >ir l secteurs oar ordre de orèf 5 non :e numérique 1.2.3.

Promotions
financières

Progranxnat ion
culturel le

Santé

Finances
Prograrmiat ion
Activités sociales

Hébergement

Cormunicat ions Protocole Al mentation

Té téconnun ica Lions Hâtes et
natesses

Transport

Centrale
administrative

Service aux 
handicaoés

Secrétariat

Services généraux Accuei1 Service à la personne

Programmation
V SDortive Sécurité Autres: J

Description somioaire de la (des) tSche (s) que vous aimeriez accomplir:

Signature
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Coft» annéê •néon, hê Akfê dm Salnl»-Annê sont sur Iss Usas pour sccuslllir, nourrir, déplacer et 
sonner les malades qui se rendent au péleHnage annuel soulignant la fête de sainte Anne.

Cinq cents Aides de Ste-Anne 
au rendez-vous annuei

4 M. Robert Wagenhoffer, qui 
est venu à Sainte-Anne-de-Beau^ 
il y a 22 ans avec un groupe de 
malades américains, est le res­
ponsable depuis deux ans des 500 
aides qui travaillent bénévolement 
lors de la neuvaine de Sainte-Anne.

par Léandre DROLET

Créé en 1949, les Aides de Sainte- 
Anne est un ^upe de personnes 
bénévoles qui accueillent, nour­
rissent, déplacent et soignent les 
malades qui se rendent au pè­
lerinage. Il n’y a pas de recrutement 
proprement dit pour les personnes 
qui se joignent à ce groupe. Malgré 
qu’il soit toujours difficile de trou­
ver des bénévoles, le bouche à oreil­
le permet de mobiliser à chaque 
année de nouveaux membres. Pour 
M. Wagenhoffer, président des Ai­
des de Sainte-Anne, “les personnes 
qui ont le moindrement une âme 
reUgieuse et qui ont à coeur le bien- 
être des malades n’ont qu’à se ren­
dre au local des aides, au sous-sol de 
la basilique.

Bien sûr, la période de la neu­
vaine est la plus active, mais les 
aides sont disponibles seulement 
toute la saison de pèlerinage, soit du 
mois de mai au mois d’octobre. 
D’ailleurs, le dimanche 18 août, le 
groupe de bénévoles organise le di­
manche des malades. A cette oc­

casion, une messe sera chantée le 
matin et la bénédiction des malades 
suivra dans l’après-midi.

Plusieurs Québécois font partie 
des Aides de S^ainte-Anne, mais on y 
retrouve également des personnes 
de l’extérieur. En effet, des bé­
névoles américains et canadiens-an- 
glais effectuent le voyage avec leurs 
malades afin d’aider ces personnes.

Un groupe de Springfield, Mas­

sachusetts, le Andrew Aheam Me­
morial Pilgrimage, vient à chaque 
année, depuis 1922, à Sainte-Anne- 
de-Beaupré. Ces Américains sont à 
Québec depuis 10 jours et ils ont 
participé aux différentes cé­
lébrations de la neuvaine. Composé 
de 230 personnes, dont 170 malades, 
ce groupe est le plus important à 
assister au plus grand pèlerinage en 
Amérique du Nord.

Horaire des 
célébrations
AUJOURD’HUI
llhOO: Accueil et célébration pé- 
nitentielle.
Ilh30: Messe de pèlerinage.
13h45: Chemin de Croix dans la 
colline.
16h00; Célébration solennelle d’ou­
verture de la fête.
20h20: Procession aux flambeaux.

Le Soleil, Yvon Monorom

M. Robert Wagenhoffer, le pré­
sident des Aides de Sainte-Anne.

10h30: Messe solennelle de la fête 
présidée par M. le cardinal Louis- 
Albert Vachon, archevêque de Qué­
bec.
13h00: Réunion de prières cha­
rismatiques avec messe.
13h00: Messe en montagnais.
15h00: Sacrement de l’Onction des 
malades et bénédiction.
20h20: Procession de la fête dans la 
colline.

Troia-Rivièrea at 
Orummondvilla, Qué­
bec, Eatria-Baauca: en­
soleillé avec passages 
nuageux Vents modérés 
Max 26 a 28 Demain 
averses

Chartavoix at Rivlèra- 
du-Loup, Rimouakl-Ma-
tapédla: ensoleillé avec 
passages nuageux Vents 
modérés Max 24 a 26 
Demain averses

Sainta-Anna^laa-Mon 
ta at Parc de la Gaa- 
péaia, Gaapé-Parc Fo- 
riNon: ensoleillé avec fre­
quents passages nua­
geux Vents modérés 
Max 24 a 26 Risque de 
précipitations 20 pour 
100 Demain averses

Bala-Comaau, Sapt- 
llaa: nébulosité crois­
sante suivie d une pos­
sibilité daverses Vents 
modérés Max près de 
20 Risque de pré-

SOLEIL

SEPT-ILE^,
20

. AUJOURiyHt;! 
Lever Coucher 
•ShIB MYM

DEMAIN 
Lever Coucher 
•Shi7 ma

cipitations 30 pour 100 
Demain averses

Baaaa C6ta-nord- 
Anticoatl: ciel variable 
Vents modérés Vents 
pouvant atteindre 50 km- 
h dans le secteur de 
Blanc-Sablon Max 18 a 
20 Risque de pré­
cipitations 20 pour 100 
Demain quelques aver­
ses

Ottawa-HuN-Comwall,
Montréal: ensoleille avec 
passages nuageux Vents 
modérés par moments 
Max 28 à 30 Demain 
averses

Saguanay, La Tuqua, 
Réaarva daa Lau- 
rentidaa: ensoleillé avec 
passages nuageux Né­
bulosité croissante et 
possibilité d averses en 
fin de journée Vents mo­
dérés Meu près de 26 
Risque de précipitations

LUNE

O 3
pleine lune dernier quartier 

31 lull. 8 août

30 pour 100 Demain 
averses

Pontiac-Gatlnaau at 
Lièvra, Laurantidas: né­
bulosité croissante suivie 
de quelques averses ou 
orages en fin de journée 
Vents modérés par mo­
ments Max 25 a 28 
Risque do précipitations 
50 pour 100 Demain 
averses

Réservoirs Cabonga 
et Gouin, Lac St-Jean:
nébulosité croissante sui­
vie de quelques averses 
ou orages en fin de jour­
née Vents modérés Ma- 
X près de 26 Possibilité 
de précipitations 50 pour 
100 Demain averses

Abitibi-Té- 
miscamingue: nuageux 
avec quelques averses ou 
orages Max près de 24 
Possibilité de pré­
cipitations 70 pour 100 
Demain éclaircies

MAREES

BAIE-COMEAU

h MATANE

RIMOUSKI
26CHIC0UTJ|^

PORTLAND 
26 OLD ORCHARD»28/ /

MAGNY
TROIS-RIVIERES

28 O 28
NEW YORK

THETFORD MINES

MONTREAL sherBROOKE

•28 ATLANTIC CITV

1 TORONTO (PC) ■
Températures en-

1 registrées, hier, en degrés
Celsius

Min. Max.
Calgary . 10 21
Charlottetown 12 24
Churchill....... . 3 11
Edmonton 10 22
Fredericton 8 27
Halifax........... 15 25
Jasper 8 22
Kingston .12 24
London 9 26
Moncton 10 26
Montréal . . 11 27
Ottawa 11 28
Québec 8 24
Regina 11 21
St-Jean, T -N 14 22
Saskatoon 12 21
Sudbury 12 25
Sydney 12 24
Toronto 14 25
Vancouver 13 23
Windsor . 13 29
Winnifieg 9 20
Yarmouth . .11 21
Boston .......... ...16 28
Chicago......... 17 32
San Francisco 13 24
Tampa........... 24 33
Tucson ...... 24 38
Washington.... 17 29

PRÉVISIONS METEOROLOGIQUES

€
nouvBlItlunt premier quartier 

16 août 23 août

Sept-iles Rimouski Québec Grondines
01h55 B. 7 nih2.S B. I l 00h30 H. 4.8 02h55 H 3.4
07h50 H. 22 08h.30 H. 3.4 08h05 B .8 llhLS B 1.1
I4h05 B 5 I4hl5 B. 1 0 13h00 H. 4.4 15h20 H, 3.1
20h40 H. 2.6 21hl0 H. 3.6 20hI0 B .5 23h20 B 10

r\eâJAiki

Sept-iles Rimouski Québec Grondines |
0.1hl0 B R 03h40 B 1,2 01h25 H 4 8 03h50 H 34
0Sh55 H. 20 09h40 H. 3.1 OOhlO B 4 12h25 B 1 1
I.5h00 B 7 I5h4.'> B. 1.2 14h05 H. 4.1 16h30 H 2.9
21h50 H 26 22hl5 H. 3.7 21h05 B. .5

W VT" •
MASSt 0 XIR IlIXIS I

Oh m m
MASSE D «IR CHAUD

H
HAUTE PRESSION

B
BASSE PfiESSiON

PRECIPITATIONS

OiPtCTiOK 0!S VENTS

VENTS

Vitesse des vents sur le 
Saint-Laurent

Avertissement en vi­
gueur pour les petites 
embarcations

Sud-ouest de 20 à 30 
noeuds diminuant de 15 
à 25 noeuds en après- 
midi

DUSSAULT
JVletJiefe-

1137 rue Jean-Dequen 
(entre Place Laurier et Place Ste-Foy)
SAINTE-FOY

• 2 magasins bien situés pour vous servir 
• Un magasin de confiance 

• Equipe de conseillers en aménagement 
• Meublee de qualité supérieure 

• Service de décoration gratuit 
Livraison et installation gratuites 
I de 25 ans au service des Québécois

, ' ' DUSSAULT
JVleuMefe-

8?5 rue St Jean Baptiste Les Saules (entre Univers Décor et Zip)

QUÉBEC
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Depuis 1979, il a eu transfusions de sang

V

\

. GIIIm FrtcHeHe

^ M. RâyiBond Pounard, de Sainte- 
Foy, devenu invalide à la suite <fune 

nue appelée maladie de Osler- 
Weber-Rendu, doit la vie aux trans­
fusons de sang qu*U reçoit tous les mois, 
depuis maintenant six ans.

pÿ J.-C(nudS PAQUer

Depuis 1979 en effet, M. Foussard a 
reçu rien de moins que 227 unités de 
sang, ce qui lui fait dire qu’il a presque 
tot^ment consommé, à lui seul, l’ob­
jectif de la collecte de sang qui se tient 
aujourd’hui à Place Laurier sous le pa­
tronage du journal LE SOLEl L, soit 250 
unités.

C'est un peu par la force des choses, 
explique M. Foussard, qu’il est au­
jourd’hui sensibilisé au problème des 
pénuries de sang qui peuvent survenir à 
la Croix-Rouge, à certaines pénodes de 
l’année, même si dans son cas. on a 
toujours pu répondre à ses besoins.M. Raymond Pouaaard, do Sainto-Foy, aouffro do la maladio do Oalor-Wobor-Rondu.

Arpitennis: requête de recours 
collectif contre Charlesbourg

Quand les premiers signes de la ma­
ladie ont apparu, en 1979, M. Foussard, 
qui était alors âgé de 57 ans. travaillait 
comme électricien à la baie James, pour 
le compte de la SEBJ, après avoir fait les 
chantiers d’Outardes et de Manie 5, pour 
le compte d’Hydro-Québec

üMadlohéréMalro
Décrite comme une maladie vas­

culaire héréditaire, la maladie de Osler- 
Weber-Rendu est caractérisée par la di­
latation et la rupture fréquente de petits 
vaisseaux sanguins, notamment ceux du 
système digestif et de l’intestin. Ces 
ruptures de petits vaisseaux, explique M. 
Foussard, l’obligent à des hos­
pitalisations de cinq ou six jours à toutes 
les pénodes de 20 à 25 jours et pendant 
lesquelles il doit recevoir cinq ou six 
transfusions de sang

En raison précisément de eds hé­
morragies internes, M Foussard a déjé 
subi trois interventions chirurgicales 
dans le nez, deux interventions à l’es­
tomac et une autre à l’intestin.

La maladie est invalidante, explique 
.M. Foussard, parce qu’elle nécessite un 
repos complet, la moindre fatigue pou­
vant aggraver sérieusement ces hé 
morragies internes

M Foussard est conscient qu’il doit la 
vie à ces transfusions mensuelles. Four 
lui. une collecte de 250 unités, ce n’est 
pd.s énorme Pourtant, selon le Dr Michel 
Hébert, directeur médical adjoint du ser­
vice des transfusions, à la Croix-Rouge. 
250 unités riHTucilIics en été, c’est aussi 
valable que des cliniques plus im­
portantes, dans des périodes de l’annét' 
où les dangers de pénune sont moins 
grands

^ Un membre de rArpitennis, de Char- 
lestourg, a déposé en cour supérieure, une re­
quête de recours collectif contre la municipalité, 
pouvant se traduire, si elle devait aboutir è une 
décision favorable, par un remboursement très 
minime du coût annuel d'inscription.

Verret. Il ajoute que ce dernier n’avait pas 
communiqué avec lui ni avec aucun des membres 
de son entourage. “Je suis conscient que nous 
avons perdu cinq semaines pour apporter des

améliorations importantes, mais grâce à la sur­
face synthétique, la saison peut commencer 
beaucoup plus tôt et se terminer plus Lard qu’ail- 
leurs”.

par Marco! COLLARD

Selon le maire Ralph Mercier, la démarche 
relève d’un manque de compréhension re­
lativement au retard des travaux effectués pour 
améliorer les six courts de tennis, à la faveur de 
la finale des Jeux du Québec, et attribuable, en 
bonne partie aux intempéries.

M. René Verret, un citoyen de la 9e Avenue, 
représenté par Me André Bussières, sollicitera la 
permission d’intenter un recours collectif, le 31 
juillet. Affirmant que les membres du club (re­
levant du service municipal des loisirs) avaient 
été avisés de la fermeture des courts pour une 
durée de deux ou trois semaines et qu’à la date 
du 10 juillet, les travaux n'étant pas terminés, ils 
avaient bénéficié du service, jusqu’à cette date, 
de 23 jours d’accès au tennis. Il ajoute que les 
membres n’auraient pas acquitté le coût d’ins­
cription s’ils avaient été mis au courant de ces 
faits.

Il revendique le droil pour les membres de se 
faire rembourser en tout ou en partie.

La situation

A l’hôtel de ville, le dossier a été transmis au 
service juridique.

Régisseur des sports, au service des loisirs, M. 
Réjean Robitaille rapporte que l’inscription avait 
été fixée à $25, pour les élèves de 16 ans et plus; 
$35 pour un adulte; $60 pour deux personnes de - 
la même famille, $15 pour une troisième et $5 
pour chaque membre additionnel. Environ 350 
membres se sont inscrits.

Il a été annoncé que la saison s’étendrait du 4 
mai au 13 octobre, soit 162 jours, l’équivalant de 
$0 216 par jour, au tarif individuel de $35. Il avait 
été précisé que le club serait fermé pour une 
période indéterminé; il le fut effectivement du 29 
mai au 13 juillet, soit 46 jours. Durant cette 
période, faut-il le rappeler, les jours pluvieux 
furent nombreux, retardant les travaux d’autant.

Président du club. M. Marcel Robert, a dit au 
SOLEIL qu’il se dissociait de la requête de M.
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Congédié 
pour port 
de boucle 
d’oreille

e EDMONTON 
(d’après CP) - Un 
étudiant a été congé­
dié cinq heures après 
avoir débuté comme 
croupier dans un ca­
sino, parce qu’il re­
fusait d’enlever la bou­
cle qu’il portait à l’o­
reille.

Ross Priddie, âgé de 
20 ans, un étudiant en 
foresterie travaillant 
l’été afin de payer ses 
études à l’université 
d’Alberta, a été congé­
dié du Golden Garter 
Casino, une attraction 
estivale à Edmonton 
pendant les “Klondike 
Days”.

"Il y avait de nom­
breuses femmes qui en 
portaient, de même 
qu’un gars à queue de 
cheval”, raconte Pnd- 
dle au sujet de .sa bou­
cle d’oreille.

"Nous avons un rè­
glement pour l’ha­
billement”, a été l’ex­
plication de Barry Prit­
chard. le gérant du ca­
sino. Et commentant le 
fait que, contrairement 
à Priddie, il est permis 
aux femmes de porter 
des boucles d’oreilles à 
l’intérieur du casino, le 
gérant a dit: "Les fem­
mes portent des bas- 
culottes”.

La petite chronique 
du TORTILLARD
Le Cap Tourmente, 
porte d’entrée de 
la route léerique
Le Tortillard fait son petit 
bonhomme de chemin entre 
Québec et Beaupré, traver- 
sant les anciennes battures 
maintenant couvertes de 
villages et de petites indus- 
mes et de belles fermes. 
Mais sa croisière "les pieds 
dans l'eau", entre caps et 
fleuve débute vraiment é 
Cap Tourmente 
Ce cap tient son nom des 
vents violents qui soufflent 
sur cette région en autom­
ne Se dressant fièrement é 
l'entrée de la route des 
Caps, la montagne est deve­
nue le phare qui guide la mi­
gration des oies blanches. 
En effec depuis des siècles, 
les battures du Cap Tour­
mente sont l'aire de repos de 
centaines de milliers d'oies 
en route vers le nord au 
printemps et vers le sud à 
l'automne.
De St-Joachim i Cap Tour­
mente, les voyageurs du 
Tortillard sont "comme ins­
tallés" dans la grande salle 
de théâtre, prêts pour le plus 
beau spectacle.

Unojounonon- 
voyante éblouie

ne a été comblée par Pico 
récemment. Totalement 
aveugle. Karine a touché et 
découvert tous les trucs de 
magie du clown Pico. a 
perçu la formation d'un gros 
bourdon en ballons, a ca­
ressé avec "réticence" la 
moufette qui accompagne 
Pico (elle est en peluche, 
voyons!). Cette communica­
tion tactile entre Pico et Ka- 
nne a sensibilité tous les 
passagers du wagon à 
i'importance de la tendres­
se... et de la communica­
tion... un autre bon moment 
du Tortillard

Le gilet 
••Tortillard’

On aurait tendance è croire 
que les non-voyants n'au- 
raient pas plaisir è être du 
Tortillard. Bien au contraire, 
par une sorte de "grâce 
d'état", ces personnes tnste- 
ment handicapées sont plus 
sensibles que d'autres aux 
infimes détails qui font le 
plaisir du voyage. Mais Kan-

On pensait qu’à cause de 
son prix (12$) le gilet en co­
ton ouaté à l'emMéme du 
Tortillard ne trouverait pas 
beaucoup de preneurs à 
bord du train. De façon gé­
nérale. nos souvenirs sont 
petits et peu dispendieux 
pour permettre à chacun de 
s’en procurer un. Mais ces 
gilets ont une popularité im­
mense et la Maison La Tuli­
pe. produetnee de ces "co­
tons ouatés", ne cesse de 
nous réapprovisionner. Il 
faut dire que ce gilet est très 
beau... on commence à en 
vou. portés fièrement et élé­
gamment dans les rues de 
Québec et de La Malbaie.

Il n’y aura pae de 
“æptlème libre” 
le 3 août

matin, et dont on vous parle 
à peu près tous les jours, ne 
sera pas disponible le sa­
medi 3 août. C’est la pre­
mière fois cet été que nous 
nous voyons obligés de le 
retirer de son rôle de wagon 
disponible. Comme il est dif­
ficile de faire une campagne 
d'information pour ce cas 
d'exception, on compte sur 
les lecteurs de la chronique 
pour prévenir tous leurs 
amis qui auraient l’intention 
de partir “samedi en huit" 
qu'il leur faut absolument 
réserver leurs places à l’a­
vance. Donc on le répète, il 
y a toujours le 7e wagon 
disponible et non réservé A 
l’avance, chaque matin à la 
gare d’Estimauville. è 
Teiceptloo du samedi 3 
août.

La”Fédé"8e 
prépare un joyeux 
uoyage

Ce fameux wagon vide ei 
non réservé qui arrive à la 
gare d'EstimauviUe chaque

La Fédération de Québec 
des Caisses Populaires Des­
jardins est à organiser un 
super voyage le 17 aoQt pro­
chain. Déjà plus de 500 per­
sonnes y participent. On sait 
que le mouvement Desjar- 
dins a été le grand suppor- 
teur financier du Tortillard, 
pentiant ses longs mots 
d’hiver, et maintenant ses 
membres nous encouragent 
encore plus en "emprun 
tant” le Tortillard pour leur 
plus grand plaisir Avis aux 
autres qui souhaitaient par 
tir le 17 août dépêcher, 
vous de réserver'

N'hésitez pas à nous téléphoner ou à vous présenter 
à nos bureaux du

1125, d« la Canardièra, Québec (Québec) GU 2C3
(418) 648-1566

Du hindi au vendredi: 8h à 20h 
Samedi, dimanche: 9h à I7h —

te SOtfIt

Pour information: 
(418) 648-1566
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ELECTRONIQUE

Il y a 15 ans. Sony 
marquait l'histoire 
avec

“Trinitron”
le standard T V 
Aujourd'hui, l'histoire se 
répété Sony crée le 
nouveau standard T V

XHR
e léléviMur haute réaolution
Aucun mot ne saurait 
décrire ce qui vous 
sautera aux yeux'

21" et 27'

SL-HF300

SYSTEME VIDEO 
BETA HI-FI
Offrant une capacité d enregistrement 
stéréophonique simultané FM ainsi 
qu'une programmation de 6 événements 
sur 7 jours Le contrôle a distance sans 
fil opéré 14 fonctions du magnétoscope

• Carte noesjuuic

Beta
&î]D°1Fd

74999
C’est à voir et à entendre!

L J
ELECTRONKXIE

2639, boul. Hochelaga, Ste-Foy
658-4535

il reste encore quelques 
beaux jours... à la vente
UNIVatS DÉCOR

Tous les meubles et accessoires 
en magasin sont réduits 
de 10 % à 60 */.,

livraison dans tout le (juébec 
service de décoration gratuit 
plan de financement disponible.

A

universcdécorvr
Angle Henri IV et boulevard Hamel 
820, rue St-Jean-Baptiste 
Québec, (Québec) G2E 5E2 
418 872 2321



ÀeekÊents et co/ttraventlons
La SQ estime le 
parallèle erroné

Québ«c, L« 8ol«il, j«udi 2S juilM 1985

4 MONHŒAL (d’après PC) - U Sûreté du 
(^ébec esüme qu’il est erroné d’établir un pa­
rallèle entre l’augmentation des accidents rou­
tiers au (Québec depuis 1982 et la diminution des 
contraventions émises par ses agents, comme le 
faisait samedi dernier à la une le quotidien La 
Presse.

par Rouanda PARENT

Dans un communiqué rendu public hier, le SQ 
signale que les tableaux publiés ne recouvrent 
pas le même territoire et que pour cette raison ils 
portent à confusion.

L’un fait état de tous les accidents corporels au 
Québec et l’autre des contraventions au code de 
la route émises par les policiers provinciaux.

A cet égard la SQ tient à rappeler qu’une 
■’bonne partie” du territoire québécois est cou­
verte par d’autres forces policières.

En effet, les municipalités de 5.000 habitants et 
plus sont tenus d’avoir un service de police dont 
un des mandats est d’exercer une surveillance 
routière.

Les municipalités plus petites signent des cont­
rats avec la SQ pour que ses agents s'occupent de 
faire respecter le code de la route.

Dans son communiqué la SQ rejette la sug­
gestion du président de la Régie de l’a.ssurance 
automobile. Raymond Vézina. de confier à des 
patrouilles spécialisées le soin de surveiller les 
routes du Québec.

‘‘La .SQ maintient que le retour en amère vers 
(les structures policières fractionnées ne peut 
servir la société dans son ensemble, mais plutiit 
certains projets de petits empires de gestion

administrative”, 
niqué

Plus encore la SQ suggère que ce n’est pas tant 
les policiers qui sont la “cause profonde” de la 
hausse d’accidents routiers, mais l’état des routes 
et divers facteurs sociaux. Toutefois la SQ men­
tionne que s’il y avait plus d’agents un meilleur 
travail de surveillance pourrait être fait.

Pour sa part le ministre de la Justice. Pierre- 
Marc Johnson, trouve que le relâchement de la 
surveillance policière sur les routes n’est pas la 
seule cause de l’augmentation du nombre d’ac­
cidents graves sur nos routes.

Commentant le rapport. M. Johnson a dit 
estimer qu’il serait trop facile de ne blâmer que la 
Sûreté du Québec pour ses moyens de pression.

En regard des statistiques publiées à la fin du 
communiqué, on remarque que le nombre de 
contraventions émises en raison des capacités 
affaiblies a continuellement diminué depuis 1980, 
sauf en 1983.

Ainsi, en 1980, ont été données 18,850 cont 
raventions pour capacités affaiblies alors qu’en 
1984 ce nombre n’est plus que de 11,116.

A la Régie de l’assurance automobile un porte- 
parole affirme que la consommation d’alcool 
n’est pourtant pas à la baisse et que l’abus de 
boissons alcooliques est responsable de la moitié 
des accidents mortels.

En ce qui concerne le nombre d’a­
vertissements de 48 heures distribués ainsi que le 
nombre de billets de contraventions les chiffres 
onginant de la SQ démontrent on ne peut plus 
clairement que scs agents sont intervenus de 
moins en moins souvent au cours des dernières 
années.
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Chris Hughes et Helen Lenthall, responsables de l'organisation du marathon dans la région d’Ottawa, sont etj 
désaccord avec la politique nationale qui, selon eux, ouvre la porte à la publicité de commanditaires ce qu aurait 
refusé Terry Fox.

Le marathon Terry-Fox 
est compromis à Ottawa
4 OTTAWA (PC) — U plus im­

portant des 1,700 marathons annuels 
Terry-Fox, qui visent à recueillir des 
fonds pour le cancer, risque d’étre 
annulé cette année. Le comité or­
ganisateur de la capitale nationale 
vient en effet de démissionner.

missionnaires aient invité les per­
sonnes intéressées à prendre la relève, 
ils admettaient qu'à six semaines du 
marathon, il y avait peu d’espoir que 
des volontaires soient au poste à 
temps pour que l’événement ait lieu

.M. Chris Hughes et Mme Helen 
Lenthall, responsables de l’or­
ganisation du marathon dans la région 
d'Ottawa, ont indiqué hier au cours 
d’une conférence de presse que leur 
comité de 18 membres démissionnait à 
cause d’un différend idéologique avec 
le comité national.

Bien que les organisateurs dé-

Les membres du comité ne sont pa.s 
d’accord avec la nouvelle politique 
nationale qui. selon eux. ouvre la porte 
à la publicité de commanditaires. Le 
comité national a fait parvenir aux 
comités locaux une affiche publici.sant 
l’événement où un espace est prévu 
pour indiquer le nom d’un comman­
ditaire.

“Au cours de son marathon. Terry a

toujours refusé qu’on utilise son nom 
à toute fin commerciale. C’est devenu 
l’une des conditions lorsqu'il a institué 
le marathon Terry-Fox tel qu’on le 
connaît aujourd’hui", a indiqué Mme 
Lenthall.

Le comité national a indiqué que ce 
changement ôtait devenu nécessaire 
pour que le succès de l’événement se 
maintienne.

Terry Fox. qui avait été amputé 
d’une jambe à cause du cancer, avait 
entamé une traversée du Canada le 12 
avril 1980, afin de recueillir des fonds 
pour la recherche sur le cancer. Il 
avait dû l’abandonner le 1er septembre 
à cause d’une récurrence du cancer.

Air-India: ie service de renseignements 
indien aurait instalié une bombe à bord

747, Tran«-Canada, Saint-Oavid 
CM da Lévia, Québac

833-3614

Grande salle de 
montre de 4,500 pieds 

carrés pour mieux 
vous servir

4 TORONTO (PC) 
— La police ca­
nadienne qui enquête 
sur l’écrasement du 
Boeing d’Air-India ex­
plore la possibilité 
qu’un membre du ser­
vice de ren­
seignements indien ait 
installé une bombe à 
bord de l’avion en vue 
de discréditer la cause 
sikh, révèle le Globe 
and Mail de Toronto.

Selon le quotidien, 
les enquêteurs ne 
croient nullement que 
le gouvernement in­
dien ait autorisé l’ins­
tallation d’une bombe 
mais plutôt qu’un 
membre du Bureau

central d’enquête de 
l’Inde pourrait avoir 
agit de son propre 
chef.

Plusieurs Sikhs ont 
accusé publiquement 
le gouvernement in­
dien d’être impliqué 
dans la présumée bom­
be. Le consul général 
de rinde à Toronto, M. 
Surinder Malik, a sou­
tenu hier que ces “ac­
cusations sont pu­
rement hypothétiques 
et absolument non 
fondées”.

Il a précisé que le 
consulat n’était pas au 
courant de l’enquête 
menée par la police à 
ce sujet et a affirmé ne

pas avoir été interrogé
Selon le journal to- 

rontois, les enquêteurs 
estiment que cette hy­
pothèse est aussi va­
lable que celle pré 
sumant que des mi­
litants sikhs aient pié­
gé l’appareil pour faire 
progresser l’idée de la 
création d’un Etat in­
dépendant au Punjab.

Le quotidien précise 
que la police enquête 
sur les opérations 
consulaires au Canada 
et évalue l’ampleur des 
attivités du service de 
renseignements indien 
au pays.

Certains des en­
quêteurs croient que

l’agence de ren­
seignements pourrait 
avoir agi à l’insu du 
consulat en cons 
lituant un réseau d’in­
formateurs dans les 
communautés sikh et 
hindoue, ajoute le 
journal.

Il soutient éga­
lement. en s’appuyant 
sur des sources d’in­
formation non iden­
tifiées au Canada et 
aux Etats-Unis, que le

gouvernement indien a 
augmenté la pression 
e.xercée sur le service 
de renseignements 
pour maîtriser la cause 
sikh

Le Boeing d’Air-In- 
dia assurant la liaison 
Toron to-Bombay s’est 
abimé dans l’océan Pa­
cifique au large des cô­
tes de l'Irlande, le 23 
juin, faisant 329 vic­
times, dont 280 Ca­
nadiens.

Cas de gale 
à Montréal

SOFA

Importé d’Italie. Sentez la présence du cuir, au toucher souple, à fleur 
de peau. Le “Design Italien” taillé et finement cousu. Nous vous offrons une

Samme de salons confectionnés de cuir pleine fleur. Une valeur sûre. 
lUANTITÉS LIMITÉES

PLACE LAURIER, STE-FOY
Mali sud-ouest, 3e étage - 659-S542

4 MONTREAL 
(PC) — Le pavillon 
psychiatrique Albert- 
Prévost de l’hôpital 
Sacré-Cœur, à Mon­
tréal, est aux prises de­
puis quelques jours 
avec un problème un 
peu inhabituel: quatre 
patients et une in- 
nmiière sont atteints 
de gale.

Lundi, la gale a en 
effet été diagnostiquée 
sur un patient de l’ur­
gence qui se plaignait 
de prurit (dé­
mangeaisons cu­
tanées) et affichait les 
petits boutons ca­
ractéristiques. On de­
vait bientôt découvrir 
que trois autres pa­
tients et même une in­
firmière avaient été 
touchés par la maladie. 
On a aussitôt isolé les 
“victimes”, renvoyant 
l’infirmière en congé 
de maladie pour cinq 
jours et isolant les pa­
tients infectés des au­
tres résidents du pa­
villon.

“La maladie est 
transmise par contact 
direct par un parasite 
qui s’installe sous la 
peau, explique le Dr 
Marcel Cantin, du dé­
partement de santé 
communautaire Sacré- 
Cœur. C’est en­
nuyeux, mais ça n’est 
pas grave. Il suffit de 
se laver avec un savon 
spécial, de désinfecter 
les vêtements et les 
draps et tout est réglé. 
De toute façon, à Al­
bert-Prévost, le pro­
blème est loin d’en être 
à l’état endémique.”

Le Dr Serge Gau­
thier, qui a pris la di­
rection du pavillon en 
l’absence du Or Ca­
mille Laurin, confir­
mait: ‘Tous ont subi le 
traitement de 48 heu­
res habituel dans de 
tels cas. En 11 ans de 
pratique ici, c’est la 
première fois que je 
rencontre un tel pro­
blème”.
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André PICHETTE

Pour Franco Locompto, do Famham, préa do Granby, l'important, c’oat quo tout co qui so tait au camp, "e'ost fait 
ayoc dos "chums"’’. Evidemment, quand on est à la plage, c’est moins éreintant..

Pour les cadets à Valcartier

Chaque jour, une cinquantaine de jeunes passent par l'infirmerie. Pour soigner un mal 
de tite, l'ennui de papa-maman, ou, exceptionrmllement. disent les autorités de la base 
de Valcartier, pour guérir une blessure mineure, telle celle de Tania Beauchamp, de 
Lachute, qui s'est blessée en pratiquant le soccer.

Tout un plaisir que la vie au camp

La technique peut vous sembler curieuse, mais, au-dessus d’un 
ravin, ça vous amène en toute sécurité sur l’autre versant

^ Certains vont à la base mi­
litaire de Valcartier pour ‘‘sauter 
dans l’acdon”. D’autres, parce que 
“la vie les intéresse”.

par Michel CORBEIL
Les 1,472 cadets et cadettes, qui 

y sont, en ce moment, se compor­
tent, eux. comme s’ils se re­
trouvaient en colonie de vacances. 
Malgré le réveil à 6h du matin, les 
exercices en forêt et la “dnll”.

“Il y en a qui appelle l’endroit 
Valcatraz (par allusion à la tris­
tement célèbre pnson améneame 
d’Alcatraz), raconte Serge Bou- 
doul, un des 271 cadets cadres. 
Mais, admet-il, c’est davantage un 
camp de vacances, ici.

"C’est sous régime militaire 
nuance le jeune homme de 17 ans. 
originaire de Chicoutimi. Tes libre, 
mais pas "lib’, lib’, lib’.” C’est suf­
fisamment invitant en tout cas 
pour qu’il en soit à son cinquième 
séjour. “C’est plaisant de revenir 
pour revoir des amis que tu as 
connus, ici.’’

En fait, il ne faut pas chercher 
plus loin la raison du plaisir évident 
qu’affichent ces jeunes qui ont en­
tre 13 et 18 ans: c’est de se re­
trouver entre gens du même flge. Si 
bien que si certains, comme Guil­
laume Lafrance, de Sainte-Foy, 
vous disent être là “pour le défi de 
faire le camp’’, ou, comme Guy 
Pinsonneault, de Coaticook, “parce 
qu’il y a de la compétition”, tous 
rejoignent à un moment l’opinion 
de Franco Lecompte, de Famham; 
“Ce que tu fais, tu le fais avec des 
“chums””.

Même les “grands” blessés traî­
nent en béquilles leur foulure avec 
le sourire de ceux qui sont de la 
“gang”. Christine Duquet, de Char- 
ny, est de ce groupe d’éclopés à la 
suite d’un match de soccer. “C’est 
bien le “fun” à cause de l’esprit 
d’équipe. Tu peux rencontrer des 
gens que tu ne connaîtrais pas 
autrement”

Du terrain de jeux, aux exercices 
en forêt, en passant par la plage du 
lac Hayes, pas une note dis­
cordante chez les adolescents ren­

Un t)allon de six pieds de diamètre, une armée de bras qui le pousse vaguement en direction d'un but 
dans un grand champ, voilà les ingrédients d’un mat^ de ’’push-ball’’ entre cadettes de ta base de 
Valcartier.

contrés. Il faut dire que ne vient 
pas au camp de Valcartier qui veut: 
les 2,200 cadets qui y passent, cet 
été, sont choisis parmi des troupes 
qui comptent 9,000 jeunes.

“Les commentaires (des cadets)

sont plus positifs encore, cette an­
née, ajoute le capitaine Martial Si­
mard, responsable de la visite gui­
dée des journalistes. 11 y a toujours 
l’entraînement, des cours théo­
riques et pratiques, mais, un accent

est placé en 1985 sur les sports et le 
loisir. Et maintenant, il n’y a plus 
de cours, le soir.” Ce qui donne 
plus de temps pour... fraterniser, 
selent nous dire les jeunes ren­
contrés.

q

Embauche de 
femmes au 
CN: la
Commission 
des droits 
ira en appei

a^e OTTAWA (PC) — La Commission ca­
nadienne des droits de la personne a annoncé son 
intention, hier, de demander à la Cour suprême 
du Canada la permission d’en appeler d’une 
décÛon de la cour fédérale d’appel sur l’em­
bauche des fenunes dans la région du Saint- 
Laurent du Canadien national

La cour fédérale d'appel a renversé, le 16 
juillet, l’ordre de la commission au CN d’engager 
25 pour 100 de femmes aux postes de cols bleus 
jusqu’à ce que la moyenne de femmes soit de 13 
pour 100, comme ailleurs au pays.

Action poaltlv

“Cette affaire va au fond même de l’action 
positive”, a déclaré M. Gordon Fairweather, 
commissaire en chef.

La motion de la commission va probablement 
être entendue en octobre, à la session d’automne 
de la Cour suprême

La commission s’étant penchée sur cette ques­
tion à la demande d’Action-Travail des femmes, 
un organisme féministe de Montréal
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Service de décoration intérieure

V£HTe esrmu
2158, boul. Charest ouest, Ste-Foy (Quebec) - Tel.: 681-8106

Au-delà de 1000 couvre-lits 
et douillettes à liquider

!l \

ENSEMBLES DE DOUILLETTE
Au-delà de 300 ensembles 
en magasin. Couleurs et 
motifs assortis. Grandeurs, 
simple, double et Reine 
Lavable. Comprenant jupe 
de lit et cache-oreiller.

A PARTIR DE

400 COUVRE-LITS
A PRIX COUPÉS

Un choix
imbattable
a Québec
Grandeurs
simple,
double et
Reine

A PARTIR DE

DRAPS
50% polyester, 50% coton, lavables, 
très beaux motifs Comprenant drap 
contour, drap plat et taie d'oreiller.

A partir de ' pour lit 1 place

SUPER SPÉCIAUX
Couvre-lits piqués 
Couvre-lits avec volant 
Douillettes grand format 
Coussins pour chaise et 
chaise berçante 
Mitaines à four et tabliers 
Ensemble de douillette 
comprenant cache-oreiller et 
jupe de lit
Débarbouillettes et serviettes 
Liriges à vaisselle 
Rideaux de douche 
Enveloppes de matelas 
Oreillers

Réduits jusqu’à

COUVRE-MATEUS
PIQUÉS

r

Grandeurs simple, 
double et Reine
A PARTIR DE

Ch.

OREILLERS
100% polyester rxjn ailergenes 

lavables confortables et moelleux

Spécial

714’’

‘\jS
• ni. f .

Ill
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La France suspend 
ses invesUssements 
en Afrique du Sud :

PERSONNE NE VEND MOINS CHER... PERSONNE NE VEND AUTANT

^ (D’après AP et AFP) — Quatre jouis après 
rimpodtloii de Fétat d’urgence en Afrique du 
SuA le gouvernement français a décidé hier de 
rappeler iicmédiatenient son ambassadeur, de 
gairir |e Couseil de sécurité de FONU et de 
suspendre tout nouvel investissement dans ce 
paya.

La France est le premier pays à prendre des 
mesures aussi précises et rapides pour protester 
contre la vaste opération de répression lancée par 
le gouvernement d’apertheid contre les op­
posants.

“Pour toutes les personnes attachées à la 
justice et aux droits de l'homme, le régime 
d'apartheid en Afnque du Sud est inadmissible”, 
a déclaré hier le premier ministre Laurent Fabius. 
"Il institutionnaJise la discrimination raciale. Il 
porte atteinte aux pnncipes moraux et politiques 
qui fondent notre société.

Résolution présontée à VONU

Le Conseil de sécunté de l'ONU doit entamer 
cet après-midi, à la requête de la France, l'e­
xamen de la situation actuelle en Afrique du Sud 
à la suite de la proclamation de l'état d'urgence 
dans 36 districts de ce pays et d'une vague 
d'arrestations massives d'opposants au régime 
d'apartheid.

De même source, on précise que le projet de 
résolution, qui a été déposé hier soir devant le 
Conseil, demandait “instamment aux pays mem­
bres de l'ONU de prendre des mesures à l'en­
contre de l'Afrique du Sud parmi lesquelles.

1 — la suspension de tout nouvel in­
vestissement,

2 — l'interdiction de l'importation de kru­
gerrands (pièces d'or sud-afncaines):

3 — la suspension des prêts garantis à l'ex­
portation;

4 — l’interdiction de tout nouveau contrat 
dans le domaine nucléaire;

5 — l'interdiction de toute vente de matériel 
informatique pouvant être utilisé par la pobce ou 
l’armée sud-africainc ’’

Conséquences en France

La suspension de tout nouvel investissement 
français, décidée par M. Fabius, va toucher un 
petit nombre de grandes entrepnses et laisse

intact un commerce actif et stratégique entre les 
deux pays.

Dans les milieux d'affaires français, on re­
grettait en fin de journée hier de ne plus pouvoir. _ 
“travailler avec un des rares pays solvables” du 
continent africain. Mais on soulignait qu’une 
situation politique explosive et la dégradation de 
l’économie sud-afncaine étaient déjà suf; 
fisamment inquiétantes” pour dissuader les in­
vestisseurs.

Réactions en Atrtque du Sud

Le président sud-africain, P. W. Botha, s’est 
déclaré hier surpris par la décision de la France 
Dans un communiqué, il a déclaré: "Il est sur­
prenant qu’un gouvernement occidental qui a de 
l’intérêt pour l’Afrique et qui s’intéresse aux 
Noirs puisse sanctionner un gouvernement qui 
rétablit l’ordre quand les pouvoirs communistes 
et d'inspiration communiste assassinent des 
Noirs et essayent de perturber la vie normale des 
communautés noires.”

“En fin de compte, a ajouté le président, la 
responsabilité ultime du gouvernement sud-afri- 
cain va à ses habitants et il ne saurait se fau'e 
dicter ce qui est de l’intérêt supérieur du peuple 
d’Afrique du Sud”

Quant au ministre sud-afncain des Affaires., 
étrangères. Roelof “Pik” Botha, il a défendu hier, 
face aux “cntiques de la presse étrangère”. Tins- ' 
tauration de l’état d’urgence, qui s’est traduite _ 
par l’arrestation depuis dimanche de 665 per­
sonnes.

“Il y a trop en jeu pour tous les Sud-Afncains 
pour laisser à des émeutiers, qui brûlent les gens 
vivants, le soin de décider de l’avenir du pays”, â 
déclaré M. Botha à Pretoria.

Les milieux anti-apartheid en Afrique du Sud 
ont accueilli avec joie, eux, la décision du gou­
vernement français. Le secrétaire général par 
inténm du Conseil sud-africain des églises 
(SACC), M. Daniel Vaughan, a émis l’espoir que 
d’autres pays suivraient cet exemple.

Commentant la décision de geler les in­
vestissements français dans le pays, M. Vaughan 
a ajouté que l'arme économique est la bonne en 
dépit de ses conséquences car elle est l’une dès 
rares alternatives à un bain de sang et constitue 
un moyen de pression pour conduire à un chan­
gement en Afnque du Sud

Pretoria s’expliquerait
^ WASHINGTON (d’après NYTNS) — L’A­

frique du Sud a proposé aux Etats-Unis de tenir 
des entretiens à un haut niveau quelque part en 
Europe afln qu’elle puisse expliquer ses récentes 
actions et tenter de mettre fin au froid actuel qui 
caractérise les relations entre les deux pays, a-t- 
on appris hier de sources officielles à Was­
hington.

Selon ces sources, la demande de Pretoria, faite 
la semaine dernière, était actuellement à l’étude. 
Certains officiels se disent favorables à une telle 
rencontre pour faire pression sur l’Afnque du 
Sud afin qu'elle mette fin à la répression actuelle 
dirigée contre les Noirs de ce pays et pour 
reprendre les négociations sur l’accession de la

Namibie à l’indépendance. D’autres, par contre, 
voudraient avoir la certitude qu’une telle ren­
contre sera suivie d’un changement radical dans 
la politique sud-afncaine. “Nous ne posons pas de 
conditions, mais nous voulons nous assurer qu’ils 
seront disposés à négocier séneusement”, a dit 
un fonctionnaire du département d’Etat.

Les relations entre les deux pays sont tendues 
depuis plus d’un mois. Washington avait rappelé 
son ambassadeur Herman Nickel pour consof-- 
tation le 14 juin, après que les forces sud- 
afncaines eurent attaqué des bureaux du Cong- - 
rès national africain, groupe anti-apartheid iiî-' 
terdit en Afnque du Sud, dans la capitale <tlC 
Botswana voisin. - *

Le premier ministre Gandhi échange des copies de l’accord avec le leader sikh Marchand 
Singh Longowal.

Accord entre Gandhi 
et ies Sikhs modérés

215, boulevard Hamel (tac* à rhôpitai christ-Roo • 681-6023

4 NEW DELHI (D’après AFP et Reuter)—Le 
gouvernement Indien et le parti sikh modéré 
AkaU Dal ont conclu hier un accord pour mettre 
fin à quatre années de troubles dans l’Etat du 
Pendjab, à majorité sikh. Mais les extrémistes 
sikhs ont qualifié cette entente de “trahison”.

Le premier ministre Rajiv Gandhi a annoncé 
au parlement, sous les applaudissements de l’as­
semblée. qu’il avait signé un “mémorandum” 
avec M Marchand Singh Longowal, chef de 
l’AKali Dal. Ce dernier a pour sa part déclaré; “Je 
SUIS très content, la confrontation au Pendjab est 
terminée”.

Le premier ministre, qui s’est entretenu avec 
les chefs de l’opposition immédiatement après la 
signature de l’accord, a déposé devant le par­
lement le texte, qui prévoit des concessions 
temtonales et politiques en faveur des Sikhs, qui 
seront finalisées avant le mois de décembre.

Sur le plan tcmtonal, la ville de Chandigarh, 
capitale commune du Pendjab et de l’Haryama 
Pradesh, .sera rattachée au Pendjab, à l’exception 
de ses quartiers à majorité hindoue En cont­
repartie, l’Haryama Pradesh recevra des parties 
frontalières du Pendjab qui seront définies par 
une commission spéciale avant la fin de l'année

Une seconde commission, présidée par un juge 
de la Cour suprême, traitera du partage des eaux, 
autre revendication des Sikhs. Scs conclusion.s 
devront également être rendues avant la fin 
décembre 1985.

Enfin, l’avenir de la résolution “Anandpur 
Saheb”, par laquelle les Sikhs souhaitent obtenir 
davantage d'autonomie vis-à-vis du gou 
vemement central de l’Inde, sera étudié par “la 
commission Sarkana”, présidée par un juge de la 
Cour suprême qui traite des relations entre l’Etat 
indien et les Etats régionaux.

Quelques heures après l’annonce de la si­
gnature de l’accord, des jeunes extrémistes sikhs 
descendaient dans les rues de Chandigarh, la 
capitale du Pendjab, chantant des slogans hos­
tiles à Longowal, ont annoncé des cor­
respondants locaux.

Selon l’agence de presse PTI, le gouvernement 
du Pendjab a pris, par “précaution”, des mesures 
visant à prévenir toute “activité terrorist'c".

A Amntsar, la ville sainte du skhisme, on u 
encore enregistré aucune réaction des ex­
trémistes sikhs regroupés autour de Jogindçr 
Singh, le père de Bhindranwale, le jeune chef idL' 
lors de l’assaut du Temple d’or en juin 1984.
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Ul MONDE
Reagan présente son projet de 
vente d’armes au Moyen-Orient

4 WASHINGTON ((Taprte AFP) - U gou- 
vernemrat américain a préwnté hier au Congrèa 
son rapport sur ses projets de ventes d’armes au 
Moyen>Orient qui devraient susciter une levée de 
boucliers aussi bien au Sénat qu’à la Chambre 
des représentants.

La Maison-Blanche a expliqué que le gou­
vernement venait d’achever l’étude qu’il avait 
entamée au début de l’année sur la situation des 
ventes d’armes américaines au Moyen-Onent. 
Toutes les ventes d’armes américaines à cette 
région avaient été suspendues dans l’attente de 
cette étude.

Les projets du gouvernement concernent es­
sentiellement la Jordanie et l’Arabie Saoudite et 
rencontrent au Congrès une très vive opposition 
de la part du lobby pro-israélien. Ce dernier 
redoute que les livraisons d’armements so-

AVIS
Avis est par les présentes donné conformément i l'article 
lS71d du Code civil, qu'un acte de transfert et cession de 
toutes les créances présentes ou futures de Chibougamau 
Excavation inc. ayant sa principale place d'affaires t 867, 
4e Rue. Chibougamau. PQ . en faveur de la Banque Na­
tionale du Canada (aux droits de la Banque Canadienne 
Nationale), en date du 6 septembre. 1974. a été enregistré 
au bureau de la division d'enregistrement de Lac-St-Jean- 
Ouest, le 13 septembre 1974 sous le numéro 145072 
Chibougamau. le 17 juillet 1985

BANQUE NATIONALE DU CANADA

NOTICE
Notice is hereby given in accordance with Art. 1571d of 
the Civil Code that a deed of tranfer and assignment of all 
the debts, present or future, of Excavation Chibougamau 
inc. having its principal place of business at 867, 4th 
Street, Chibougamau. Qué.. in favour of National Bank of 
Canada (to the rights of Bank Canadian National) dated 
September 6th 1974 was registered in the office of the re­
gistration division of St-John-Lake-West on September 
13lh 1974 under number 145072 
Chibougamau. July 17th 1985

NATIONAL BANK OF CANADA

mail st-roch
CORPORATION DU MAIL ST-ROCH 

ENTRETIEN MENAGER DU MAIL ST-ROCH
Avis public est par les présentes donné que des of­
fres cachetées, scellées et endossées pour l'entre­
tien ménager du Mail Centre-Ville. Ville de Québec 
et adressées au directeur général de la Corporation 
du Mail St-Roch, 771, St-Joseph est. suite 202, Qué­
bec, Qué. GIK 3C7. 522-4787 Elles seront reçues 
jusqu'i 11:00 heures, heure locale, le vendredi 30 
août 1985.
Les intéressés peuvent se procurer la documenta­
tion et obtenir les renseignements pertinents en 
s'adressant au personnel du bureau de la Corpora­
tion du Mail St-Roch situé au 771. St-Joseph est. 
suite 202. Québec. Qué GIK 3C7. 522-4787.
La Corporation du Mail St-Roch ne s'engage pas à 
accepter la plus basse ni aucune des soumissions re­
çues

Claude Lapointe. 
Directeur Général 
Mail St-Roch

Québec. 22 juillet 1983

Nille de

SMNTE-FOy
APPEL D’OFFRES

Des soumissions sont demandées concernant la 
fourniture d'un système de pompe et d une carros­
serie pour un camion mini-auto pompe -1985

Les formules de soumissions et les devis adminis­
tratif et technique sont disponibles au service de 
l'Approvisionnement et de I Equipement 715 rue 
Oe Lestre. Samte-Foy Québec GtV 4E1. et ce a 
compter de 10 00 hres le vendredi 26 juillet 1985

Les soumissions sont reçues au bureau du greffier 
A la division "Archives ", jusqu e 14 30 hres. le 
ttjndi 12 août 1985

L’ouverture se fait a la salle du Conseil à 15 00 
hres le même jour

Le Conseil ne s'engage à accepter m la plus basse 
nt aucune des soumissions reçues

Sainte-Foy. le 19 juillet 1985

- L'sMisUnt-graffler
MICHEL DORVAL, avocat

Tf.èVriiji pijhiirs Public Works 
Cr^nacl*^ Cr^riadr^

APPEL D’OFFRES
DES SOUMISSIONS CACHETÉES visant les entre­
prises ou services énumérés ci-apres adressées à
l'Admlnlatrataur finanças at administration. Tra­
vaux publIca-Canada, 901, Cap-DlamanL cham­
bra 266. 2a étaga, Oara maritima Champlain, 
Anaa-au-Foulon, QUÉBEC, P.Q. GIK 4K1 et por
tant sur l enveloppe la désignation et le numéro de 
l entreprise seront reçues jusqu a 15 heures, a la 
date limite déterminée On peut se procurer les do­
cuments de soumission par l'entremise du bureau 
de distribution des pians, à I adresse ci-dessus (Té­
léphoné 648-3142)

SERVICES

Appal d’offraa 6SQ-161P — Sarvica 
d'antratian daa plantas, tal qua davia, 
pour doux ans, (Eftactif lar octobra 1066)
- CENTRE FISCAL - JONQUIÉRE, comtA 
JonqulAia, QuA.

On peut aussi consulter le devis au bureau de pos­
te. 2154. Deschénes. Jonquière. Qué
Date limite la marcradi 21 août 1985 

Dépét aucun
Renseignements techniques (418) 548-9623 
Renseignements généraux (41 •) 648-3142 

INSTRUCTIONS

Le Ministère ne s'engage à accepter ni la plus 
basse ni aucune des soumissions

Canada

phistiqués envisagées par le gouvernement ne 
constituent à terme un danger pour Israel.

Le gouvernement met en avant la nécessité 
pour les Etats-Unis de maintenir de bonnes 
relations avec le camp arabe modéré et de tenir 
compte des besoins de celui-ci en matière de 
défense, notamment dans la perspective d’une 
extension de la guerre du Golfe.

Mais le Sénat a d’ores et déjà indiqué qu’il 
n’approuverait d’éventuelles ventes d'armes a la 
Jordanie que si Amman était décidé à entamer 
directement des négociations de paix avec Israël

Le porte-parole de la Maison Blanche. M. Larry

Speakes. 6 fait valoir que l’étude du gou­
vernement fournissait une base sobde pour pren­
dre des décisions en matière de ventes d’armes, 
mais s’est refusé à toute précision sur les de­
mandes qui allaient être soumises au Congrès. En 
principe, il ne devrait pas y avoir de débat avant 
l’automne prochain.

D’ici là. le gouvernement Reagan espère que le 
processus de paix qu’il tente de relancer conjoin­
tement avec la Jor^nie sera suffisamment avan­
cé pour amadouer le Congrès et témoignera 
clairement de la volonté d’Amman de s'engager 
résolument sur la voie de la négociation.

Un diplomate jordanien 
est assassiné en Turquie

4 ANKARA (d’après AFP) - Le premier 
secrétaire de Pambassade de Jordanie en Turquie, 
M. Ziad J. Sati, a été abattu à Ankara par un 
inconnu, hier à 8h45 locales (5h45 Givn)< a» 
volant de sa voiture, dans le quartier résidentiel 
de Cankaya.

Cet attentat, commis cinq jours après la levée 
de la loi martiale, est le premier à Ankara depuis 
19 mois.

Le meurtrier s’est enfui en courant après avoir 
tiré cinq balles sur M. Ziad Sati à travers la vitre 
droite du véhicule diplomatic^ue arrêté à un 
carrefour. Atteint à la tête, le diplomate est mort 
immédiatement

Un suspect a été appréhendé par la police qui 
n'avait toutefois pas établi en fin de matinée qu'il 
est le tireur au “visage très foncé’’, décrit par des 
témoins.

L’attentat a été revendiqué quelque temps plus 
tard par un homme affirmant parler au nom du 
Jihad islamique, et un autre se réclamant de 
l’organisation Septembre Noir.

Pour les diplomates jordaniens, il ne fait aucun

SOCItTl quCbécoise
D’ASSAINISSEMENT DES EAUX 

Travaux dam la ville de Boucherville 
Appel d’offre* no: 055-3-6S-41'-04 

FourIShOO
le mercredi 14 août 1965

la Société québécoite d’a*«aini«acmenl de* 
eaux el la ville de Boucherville requièrent dea 
offre* pour effectuer le* travaux aulvanU:
PARTIE A • TRAVAUX D'ASSAINISSEMENT 

(régloiMux et locaux )
Ce* travaux comprennent aommairement la 
fourniture et la po*e>
— d’environ 4 466 m lin. de conduite* dont 

le* diamètre* varient entre 100 mm el 10SO 
fiiinp

— d’environ 44 regarda;
— d’une chambre d’entretien en béton pré­

fabriqué;
— de raccordement* de aervice* latéraux.
Ce* travaux comprennent également:
— le drainage de aurface;
— la réfection de voirie et de réaménage­

ment extérieur:
ainai que toute* le* activité* connexe* 3 ce*
travaux d’aaaainhtemenL
PARTIE B - TRAVAUX MUNICIPAUX
Ce* travaux comprennent aommairement la 
fourniture et la poae:
— d’environ 1000 m lin. de conduite* variant 

de 100 mm 3 250 mm de diamètre;
— de raccordement* de aervice* latéraux.
Ce* travaux comprennent également:
— larelocaliaationetl’inataNationdeaborne*- 

d’incendie;
— la réfection de voirie et le réaménage­

ment extérieur;
ainai que toute* le* activité* connexe* 3 ce* 
travaux municipaux.

DOCUMENTS DISPONIRIES
lieu de vente: Société québécoise d'assainisse­
ment des eaux. Service de l’approvisionnement, 
10S0, bout. Dorchester est, 1er étage. Suite 103, 
Montréal (Québec) H2L 2L6.
Tél.: (514) 284-1192.
Prix: 75.00S non remboursable, par chèque visé 
ou mandat payable à la Société québécoise d'as- 
sainissement des eaux.
lieux de conaullalion: H6tel de ville de Bou­
cherville: Association de la Construction de 
Québec: Association de la Construction de 
Montréal et du Québec 3 Montréal: Association 
des constructeurs de routes et grands travaux du 
Québec: Fédération de la Construction du 
Québec - Région Montréal; Bureaux de la 
Société 3 Montréal.
OUVERTURE DES SOUMISSIONS
lieu: HAtel de ville de Boucherville: a/s Mon­
sieur Claude Caron, Greffier, 500, Rivière-aux- 
Pins, Boucherville ((Québec) )4B 2Z7.

Date et heure: le mercredi 14 aoOt 19S5 3 IShOO.
DÉPÔTS DE SOUMISSION
Montant*:
283,000.00$ PARTIE A - Travaux d’assainissement 
22,000.0fri PARTIE B - Travaux municipaux

Forme: Deux (2) chèques officiels ou visés tiré* 
sur une banque à charte du Canada ou sur une 
caisse populaire ou deux (2) cautionnements de 
soumission.
RENSEIGNEMENTS
Pour tous renseignements concernant le conte­
nu du document d'appel d'offres, veuille! com­
muniquer avec Mon*icur Pierre Dupont - 
Tél.: (514) 284-3196.
Seules les personnes, sociétés, compagnie* et 
corporations, ayant leur principale place d'af­
faires au Québec, qui détiennent une licence 
appropriée en vertu de la loi sur la qualification 
professionnelle des entrepreneur* de construc­
tion et qui auront obtenu le document d'appel 
d’offres directement 3 la Société québécoise 
d'assainissement des eaux sont admises 3 sou­
missionner.
La Société québécoise d’assainissement des eaux 
et la ville de Boucherville ne s'engagent 3 accep­
ter ni la plus basse ni aucune des soumissions.
FraiKlise Conslantineau, irig. so - is-tr-as
Directeur, approvWonrscmeMi el conlrala

doute que ce meurtre est de “nature politique’’ et 
vraisemblablement lié à la politique palestinienne 
de la Jordanie.

En décembre 1983. un attentat à la voiture 
piégée avait fait des dégâts matériels à Ankara. 
Le véhicule avait explosé avant d'avoir atteint 
son objectif qui semblait être une ambassade 
d’un pays du Moyen-Orient. Un Syrien et un 
Iranien avaient été arrêtés mais l'affaire n’avait 
jamais été vraiment éclaircie.

Nx»,

Arrivée à Tyr des 100 détenus libanais libérés
Les 100 détenus libanais libérés hier matin par Israël de la 
prison d'AWt sont arrivés dans Vaprés-midi à Tyr, au Sud-Liban. 
Ils ont été accueillis à l'entrée de la ville par une foule 
nombreuse ainsi que par des responsables du mouvement chiite 
Amal. Capturés par l'armée israélienne lors de ses opérations 
de ratissage au Liban, 355 Libanais at Palestinians restant 
encore Incarcérés dans le centre de détention d'Atlit

SUPER A ^

Fêtons ensemble!
Fêtons les aubaines soleil sur les voitures 
nord-américaines les mieux construites, 

qui ont permis à Ford de connaître la meilleure 
augmentation des ventes parmi les trois grands.

à l'achat des nouvelles

FORD TEMPO/MERCURY TOPAZ 
FORD ESCORT/MERCURY LYNX

Le financement est calculé en fonction de la 
somme totale à verser, et ce, durant toute la durée 
du contrat, jusqu'à concurrence de 36 mois.
Il peut s'effectuer à un taux privilégié sur une 
période plus longue, jusqu'à 60 mois.

OFFRE
TEMPORAIRE.

N'attendez pas. Soyez de la fête!

Voyez les
concessionnaires participants 

pour plus de détails.

FORD MERCURY

LA QUALITÉ CHEZ FORD, PASSE AVANT TOUT.
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EdenPastora 
porté disparu

Etats-Unis: dur coup pour la 
filière mexicaine de la drogue

e (D’après AFP at AF) — Edan 
Pastors, 49 ans, cbaf da rAlUanea 
révolutionnaire démocratiqua (AR« 
DE) en lutte contre le réginie san* 
diniste du Nicaragua, a été lé­
gèrement blessé à la suite de l’é­
crasement de l’hélicoptère è bord 
duquel il se trouvait dans la nord du 
Costa Rka, a-t-on appris hier de 
sources concordantes.

Un de ses proches a toutefois 
démenti cette information en af­
firmant que le leader anti-sandinistc 
SC trouvait “sain et sauf' à Panama. 
Selon lui. Pastora. en mission de 
reconnaissance dans le sud-est du 
Nicaragua, a réussi à changer d’hé­
licoptère à la suite d’ennuis mé- 
raniques pour gagner le Panama. 
Mais de source gouvernementale 
panaméenne, on affirme que le chef 
de TARDE ne s’y trouve pas.

D’après des informations re­
cueillies de sources proches de TAR­
DE au Costa Rica et à Washington.

celui qui s’illustra dans la lutte anti- 
somizbte en 1979 sous le nom de 
“Commandant Zéro" a ef­
fectivement vu son hélicoptère s’é­
craser dans le nord du Costa Rica. 
Des débns de l’appareil ont d’ail­
leurs été retrouvés hier soir dans 
cette région, mais on ne sait nen de 
son sort La police n’y a trouvé ni 
trace de sang ni trous de balles sur 
les débns.

Une source officielle cos- 
tancienne soutient que le chef de 
TARDE se remet secrètement de ses 
blessures quelque part au Costa Ri­
ca, où il est interdit de séjour, mais 
son organisation continue d’af­
firmer qu’il est toujours porté dis­
paru.

A Managua, commentant cette 
“dispantion", le ministre ni­
caraguayen de la Défense a déclaré 
qu’il ne s’agissait pas d’un coup 
monté par le chef de TARDE afin de 
mousser sa publicité auprès de To-

r

Eden PASTORA
pinion mondiale, dans le but d'ob­
tenir plus d’argent de la CIA.

Eden Pastora a rompu les Lens 
avec les sandinistes en 1981 en rai­
son de Tonentation marxiste de ces 
derniers et se trouve depuis à la tête 
d’une force anlisandiniste de 2,000 
hommes, financée en partie par les 
services secrets américains

4 CHICACK) (d’après AFP tt 
NYINS) — Lm autorités amé- 
ricaiiMB ont annoncé hiar Ptai- 
culpation de 134 personnes pour 
conspiration en vue de la dis­
tribution aux Etats-Unis de grandes 
quantités d’héroïne, de cocaïne et 
de marijuana importées du Me­
xique,

La plupart des personnes in­
culpées ont été arrêtées lundi è la 
suite d’une enquête entreprise il y a 
deux ans et impüquant plus de 400 
policiers et agents fédéraux dans 
l’IlLnois, au Texas, en Flonde, en 
Californie, au Colorado et dans l’In- 
diana.

Dans le cadre de cette enquête, 
les autorités ont également saisi 
plusieurs immeubles et restaurants 
appartenant pour la plupart à la 
famille Herrera de Durango au Me­
xique.

Selon les autontés, la drogue en­
trait aux Etats-Unis, au nom de la 
famille Herrera, par la ville d’EI 
Paso, au Texas, pour être ensuite

acheminée dans la région de Chi­
cago, d’où elle était redistribuée 
dans le reste du pays.

Ttchnhjutt tcfihlêtlQuétê

Dans un conununiqué, Tattomey 
general Edwin Meese a souLgné que 
l’enquête a été menée par plusieurs 
agences fédérales, grâce à des tech­
niques sophistiquées et que les 
preuves figurant dans les actes d’in­
culpation établissent l’existence de 
huit réseaux de distribution.

Les poLciers et agents fédéraux 
ont confisqué une cinquantaine de 
magasins, unmeubles, stations-ser­
vice, bars, restaurants ou ap­
partements proonétés de certains

des inculpés, a indiqué M. Valukas
Les responsables de la DEA es- 

tunent que le réseau mis sur pied 
par la famille Herrera fonctionne 
depuis une vingtaine d’années Les 
trafiquants contrôleraient des plan­
tations de pavots au Mexique, dans 
la région de la Sierra Madré Oc­
cidentale. autour de Durango et 
transformeraient cette matière pre­
mière en héroïne pour l’expédier 
aux Etats-Unis.

Les autontés fédérales amé- 
ncaines considèrent que la famille 
Herrera s’est montrée par­
ticulièrement habile dans Tex- 
ploitation d’un réseau comptant 
plusieurs milliers de personnes et 
brassant des millions de dollars

Une gifie à Thatcher
e LONDRES 

(AFP) - Mme Mar­
garet Thatcher a es-
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suyé un véritable ca­
mouflet hier matin 
lorsqu’une cin­
quantaine de députés 
conservateurs ont voté 
contre le gou­
vernement, et autant 
se sont abstenus, è 
Poccasion d’un vote 
sur les hausses de sa­
laire accordées aux 
hauts fonctionnaires.

En dépit de sa ma- 
jonté de plus de 100 
sièges aux Communes, 
le gouvernement 
conservateur n’avait 
plus que 17 voix d’a­
vance lorsque la 
Chambre s’est pro­
noncée hier à Taube en 
faveur des hausses de

salaires, allant parfois 
jusqu’à 50 pour 100. 
accordées aux officiers 
supérieurs, juges et 
hauts fonctionnaires 
Le vote était de 249 
voix contre 232

La rébellion de 49 
députés conservateurs 
qui ont voté contre le 
gouvernement a été 
appuyée par une cin­
quantaine d’autres dé 
putés tones qui se .sont 
abstenus lors du vote, 
infligeant ainsi au gou 
vemement son plus sé­
rieux revers aux 
Communes depuis les 
élections générales de 
1983

Tragédie de Tesero: 
trois arrestations

^ TRENTE (d’a­
près AP et AFP) — Les 
autorités chargées de 
l’enquête après la ca­
tastrophe de Tesero 
ont annoncé hier 
qu’eQes avaient arrêté 
trois personnes, dont 
les deux frères pro­
priétaires de la digue, 
Giulio et Aldo Rota.

Une troisième per­
sonne a été ap­
préhendée. Il s’agit de 
M. Matteo Tomasi, un 
inspecteur des forêts 
de la région de Stava.

qui a été transféré à la 
prison de Trente où se 
trouve déjà Giulio Ro 
ta. inculpé de “ca 
tastrophes volontaires 
et homicides vo 
lonlaires multiples" 
Son frère Aldo n’a pas 
été incarcéré en raison 
de son grave état de 
santé, mais la ma­
gistrature a mis un po 
licier en faction devant 
sa chambre de Thôpital 
de Côme où il est hos­
pitalisé depuis plu­
sieurs semaines.

Greenpeace

De faux Suisses
^ WELLINGTON (AFP) - Un tribunal néo- 

zélandais a rejeté hier la demande de remise en 
liberté sous caution présentée par le couple 
accusé d’être l’auteur de Tattentat contre le 
bateau de Torganisation écologiste et pacifiste 
Greenpeace, le Rainbow Warrior. Après deux 
compftrutions devant le tribunal d’Auckland, les 
accusés ont été remis en détention provisoire' 
pour trois semaines. Le couple, qui était porteur 
de faux passeports suisses aux noms d’Alain 
Turenge, 33 ans, directeur de société, et Sophie 
Turenge, 36 ans, enseignante, n’a fait aucune 
déclaration devant le tribunal Tous deux sont 
inculpés de meurtre, d’incendie et de dégâts 
volontaires. L’identité et la nationalité réelles du 
couple n’ont pas pu encore être déterminées. La 
police helvétique a confirmé que les passeports 
suisses ne leur appartenaient pas. Le commissaire 
Alan Galbraith, chargé de Tenquéte, a indiqué 
qu’un inspecteur devait partir hier pour la Suisse 
^ur tenter de s’assurer de la nationalité des 
accusés.

roue 1AIK PABAlTK 
VOS ANNONCES 
DANS CETTE AAGE
COMéOSEE

corneres et 
professions
Tou«m annotm publié», don, en poqM wu, 1» tutvqur 
Corném •« PtoMuk», mm auu,»ni», o lo Iw numéro SO la, 
émplow oimencé, ,'<KjréMént dont ou. hammé, n« ou> lémnw.

IMPRIMERIE
PRÉPOSÉ(E) A LA CAMÉRA

— Deun (2) â trois (3) ans d expérience
— Ayant de I initiative avec connaissarce dans le montage 

de divers travaux
Faire parvenir curncuhim vitae au

DéptISIS 
Le Soleil
390, St-Vallier est 
Québec G1K7J6

SERVICE CONFIDENTIEL
I o'squo vous rt'porvle/ ,, tmp oUrn d emploi publiée 
dan, les Annonr es Classées ou Carrières et Proies 
sions ayant pout unique relerenre un numéro de 
(.texte postale (tvrpartemenl) II se peut qu** vous ne 
desirie^ pas adresser votre dem.inde d emploi a cer 
lames entreprises ou individus en partiruliet

Nous vous suggérons slors 
de procéder comme suit:

1 ) Glisse/ votre demande dans une enveloppe ca 
cheiee potlanl le numéro de departement de 
I annoive
2) Joigne.’ y une liste des compagnies ou individus a 
qui vous ne desire/ pas laite parvenir votre demande 
d emploi
3) Inséré/ I enveloppe et la leuille dans une seconde 
enveloppe adressée au

SERVICE CONFIDENTIEL

LE SOLEIL
390, ru# 8t-Valli«r mL Québec GIK 7J6

Si I annpnre est publiée par l un des noms mention­
nes sur votre liste nous détruirons votre tlemande 
^ emploi .



Québec, Le SoMI, Jeudi 2$ Juillet l9tS A-11

SCyllÜNCylÜ KT TECHMIMNaE

Un projet unique au Ctuébec
Vere un centre de recherche 
en intelligence artificielle

-.iüA ^
Le Seleil. Rene Sl-Pierre

Bernard Moulin, de runiveraité Laval, explique que certains langages 
d'intelligence artilicielle peuvent être utilisés sur les nticro-or- 
dinateurs personnels Macintosh et IBM PC. Il utilise ici une version 
française de Prolog 2 pour le “Mac". Cette version n'est pas encore 
commercialisée en Amérique du Nord mais seulement en France, 
pays du concepteur du langage.

q Pierre Maranda eet an­
thropologue. Bernard Mouhn, lui, 
est docteur en mathématiques ap­
pliquées (informatique). Depuis un 
an, ces deiu profesaeurs<hercheurB 
de runiversité Laval travaillent à un 
projet unique au Québec: mettre en 
place un centre d’expertise mul- 
dthsdplinaire en intelligence ar- 
tificielie.

Michel SAMSON

Avec eux. Spencer Star, un éco­
nomiste; André Turmel. un so­
ciologue; Mane-Michèle Boulet, une 
pédagogue, et Ruddy Lelouch. un 
informaticien

Ces spécialistes dans des matières 
aussi diverses ont un point en 
commun; leur intérêt pour la re­
présentation et la manipulation des 
connaissances. Or, ce qui ca­
ractérise l'intelligence artificielle, 
c’est justement ce traitement des 
connaissances qui est en tram de 
succéder au traitement numérique 
de l’informatique traditionnelle

Comme beaucoup d’autres spé­
cialistes. Bernard Moulin fait re 
marquer que le Québec ne peut pas 
penser rivaliser avec les "grands” de 
[’informatique. Japon. Etats-Unis. 
Grande-Bretagne, au niveau de la 
quincaillerie, c’est-à-dire des ap-

Il reste à assimiler le “micro33

q Le micro-ordinateur vient de frapper “le 
mur de l’assimilation’’. Après avoir mis l’in­
formatique à la portée de tout le monde, le 
“micro” doit maintenant faire face à la “barrière 
des connaissances”.

Bernard Moulin, spécialiste en intelligence 
artificielle, explique de cette façon l’af­
faiblissement constaté depuis un an du marché 
des micro-ordinateurs aux Etats-Unis et au Ca­
nada

On a mis entre les mains des gens une 
technologie nouvelle, mais ce n’est pas suffisant 
Il faut que la masse soit culturellement et so­
ciologiquement prête à l’utiliser “L’humanité n’a 
jamais progressé que par l’ensemble de ses gens.”

La barrière de l’outil n’existe plus, explique-t- 
il. “maintenant la barrière, c’est nous”. Dans un 
tel contexte. Bernard Moulin croît qu’il faut 
accorder une grande attention aux questions de 
formation, particulièrement face aux approches 
utilisées en intelligence artificielle.

Il préfère à cet effet les langages logo et 
prolog. Pour utiliser ce genre d’outil, il faut savoir 
expnmer un problème, formaliser son rai­
sonnement.

Le basic, c’était le langage pour l’informatique 
d’hier. Nous étions obligés, avec cette in­
formatique traditionnelle, de raisonner de façon 
artificielle (procédurale), c’est-à-dire en in­
diquant à la machine pas à pas tout ce qu’elle 
doit faire

La programmation logique, qui caractérise les 
langages comme logo et prolog. permet d’en 
venir à une conceptualisation plus évoluée Le 
mécanisme de résolution de problème fait partie 
du langage

L’utilisateur n'a plus à se poser la question 
qu’esKe que doit faire la machine? Il s’agit de 
bien poser les termes du problème et le système 
peut y répondre. Les gens seront donc capables 
de développer des systèmes dans la mesure où ils 
seront capables de maîtriser leur mécanisme de 
raisonnement.
Lesavoir

Le savoir, sous sa forme traditionnelle, ex­
plique Bernard Moulin, est réparti à travers les 
individus, diffusé par l’éducation et amélioré par 
l’activité intellectuelle de chaque personne.

Le savoir est culturel; il est traditionnellement 
perpétué de génération en génération sous une 
forme partielle dans l’espnt de chaque individu et 
enregistré sous forme de réabsations (objets, 
écrits)

Le but de l’ingéniene du savoir (science de 
l'intelligence artificielle) est de mémonser, ma­
nipuler. et générer des connaissances en dehors 
de l’espnt humain, tout en développant des 
moyens de communiquer cette connaissance aux 
humains.

Le support matériel de cette nouvelle forme de 
connaissances est constitué par l’ordinateur as­
socié à des mécanismes spécialisés appelés sys­
tèmes experts. Les langages spécialisés de l’in­
telligence artificielle qui permettent de ma­
nipuler, mémoriser et générer des connaissances, 
sont basés sur des principes qui mettent en 
oeuvre des représentations proches de celles que 
l'on utilise naturellement dans nos activités in­
tellectuelles. L’enjeu est de représenter, sous une 
forme manipulable par ordinateur, les règles de 
comportement, les représentations des structures 
conceptuelles et les informations factuelles qui 
leur sont associées.
Prés du quotidien

Pendant plusieurs années, les chercheurs en 
intelligence artificielle ont travaillé prin­
cipalement sur les mécanismes internes de lo­
giciels intelligents, en négligeant quelque peu 
leur utilisation pratique.

La situation a maintenant changé. L’équipe de 
Laval, quant à elle, s’intéresse aux systèmes 
experts qui touchent au quotidien des gens. Les 
réalisations et les logiciels en développement; un 
système expert pour l’entrainement du personnel 
affecté au retour des marchandises dans un 
magasin; un logiciel qui simule le comportement 
des agents manipulateurs des monnaies; un sys­
tème expert pour conseiller les gens qui veulent 
partir en voyage, un logiciel pour diagnostiquer 
lot pannes sur un ordinateur et finalement le 
logiciel SEUL, un véritable environnement de

^•4.
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génération de systèmes experts
L’ingénierie du savoir est appelée à prendre 

une place de plus en plus importante au cours de 
la fin du vingtième siècle. Son objectif est de 
développer des systèmes “dits intelligents” ca­
pables de réaliser des tâches de plus en plus 
complexes dans un monde en constant dé­
veloppement.

Ces systèmes devraient permettre une uti­
lisation plus sage des ressources alimentaires, 
énergétiques et humaines, croît Bernard Moulin. 
“Cette évolution ne doit pas être interprétée 
comme une déshumanisation du monde, car les 
ordinateurs ne remplaceront pas les hommes, 
mais ils supporteront leurs activités, ils am­
plifieront leurs capacités intellectuelles ’’
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Notre force, c’est la logique, af- 

fume-t-iL C’est donc dans les lo­
giciels que nous pouvons faire notre 
marque et le nouveau champ de 
l’intelligence artificielle ne doit pas 
être ignoré.

Le groupe a donc présenté un 
programme de recherche au mi­
nistère de l’Enseignement su- 
péneur, de la Science et de la Tech 
nologie dans le cadre des actions 
structurantes liées au virage tech 
nologique Ce projet, encore à l'é 
tude au niveau gouvernemental, vi 
se dans un premier temps la cons 
titution d'une équipe mul- 
lidisciplinaire structurée en in­
telligence artificielle Une telle équi 
pe n’a pas encore d’équivalent au 
Canada et, dans les autres pays 
francophones, on rencontre surtout 
des chercheurs isolés.
Le savoir

Le savoir est la ressource prin­
cipale de nos organisations et de 
notre société, affirme le groupe Au 
cours des années 70, les entreprises 
ont découvert que l’information 
doit être gérée au même titre que 
les ressources en matières ou en 
personnel.

“Elles vont découvrir que le sa 
voir constitue une ressource encore 
plus importante, dans un nouveau 
contexte économique ci siK'ial. à 
l’échelle planétaire. Déjà des en 
treprises de plus en plus nom 
breuses acquièrent, transforment et 
vendent de l’information, du savoir 
L’avenir économique des nations 
dépend de leur capacité de mettre 
en place des structures efficaces 
pour intensifier le savoir.”

Le savoir et les mécanismes qui 
lui sont associés sont encore très 
mal compns. Les enjeux de ce pro­
gramme de recherche concernent à 
la fois les aspects théoriques, mé­
thodologiques et appliqués, relatifs 
à l’étude du savoir dans les or­
ganisations.

Ainsi on va chercher à mieux 
comprendre les phénomènes relatifs 
au raisonnement à l’apprentissage, 
à la conception et à la création. On 
va explorer les techniques de dé 
veloppement de “systèmes m 
telligents” mettant en oeuvre le sa­
voir accumulé

Les aspects pratiques du pro­

gramme de recherche visent à met­
tre au point des logiciels “à haute 
teneur en savoir” Ces dé­
veloppements mettront en oeuvre 
les outils les plus récents en in­
formatique (processeurs sym­
boliques. interfaces graphiques, lan­
gages de représentation du savoir 
disponibles sur les machines d’in­
telligence artificielle LISP et PRO­
LOG). On développera aussi des 
ouiiLs d’expénmentation sur les pro­
cessus de comportement (ma­
nipulation de la langue maternelle 
prise de décision en situation de 
conception ou de choix), des sys­
tèmes tuteurs intelligents, des sys­
tèmes experts et des outils d'aide a 
la conception
Pénurie

Partout dans le monde, y compris 
aux Etats-Unis, au Canada et au 
Québec, on relève une pénune de 
spécialistes en ingéniene du savoir. 
Cette situation, disent les cher­
cheurs. est préoccupante face aux 
enjeux socio-économiques de l’a­
venir. De plus, nos structures de 
recherche ont peu d’expérience de 
travaux multidisciplinaires de gran­
de envergure.

Dans un tel contexte, estime le 
groupe, il est urgent de mettre en 
place des structures permettant de 
catalyser et de produire le savoir 
vital pour notre société et notre 
économie Ces structures doivent 
être des pôles d'attraction pour les 
chercheurs et les travailleurs du 
savoir. “Notre équipe a pour ob­
jectif à long terme de créer une telle 
structure de recherche mul 
tidisciplinaire et in-
terinstitutionnelle. le Centre de re 
cherche en intelligence artificielle 
du Québec ”

D’après l'échéancier du projet, la 
première année (1985-1986) cor­
respondra aux travaux d’explora­
tion; la seconde verra la livraison 
des premiers modèles de re 
présentation du savoir, ainsi que 
des schémas conceptuels des sys 
tèmes, qui seront réalisés sous for 
me de prototypes au cours de la 
troisième année

Quant à l’enjeu majeur des qua 
même et cinquième années, il cor 
respondra au projet de mise en 
place du Centre de recherche en 
intelligence artificielle du Québec
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inclinables, vous permettent de 
prendre vos aises. I^s appuis-tête 
s’ajustent également.

L’espace arrière fait aussi partie 
des largesses de l<i Stellar. Trois 
adultes y prennent place lonlor- 
rablement.avei beaiKoiip J'es- 
pace poui les hanches et 04 i m 
pour la tète Li i >u la Stellai \ ( ut 
jietit. c’est au niveau Ju prix. Li 
Stellar est très abordable, si l’on 
considère que cette voiture Je

luxe est dotée, en séné, de vitres 
teintées de sécunté, de bouches 
cl air chaud pour 
l’arnere et 
Je pneus

radiaux Michelin quatre saisons 
ceinturés d’acier Voyez <ni- 

|our J’hui votre concession­
naire Hyundai et faites 

l'essai d’une Stellai

La stellar BRILLE PAR SON LL’XE ET PAR SON FW

HYunooi

Qaimi* d« l’Auto do Ouéboc Inc.
60 Dorchester sud 
Quebec 648-1252

M. Ltttard Ltéo
49 boul St Joseph 
Quebec 623-5471

Automobllot Primo Roborgo (Canada) Inc.
6964 boul Sainte-Anne 
L Ange-Gardien 822-1475

Automobiles Létriko Ltéa
144 rte Kennedy 
Lévis 833 7140

Pomeriaau Sports Enr.
289 temiscouaia 
Riviere-du-Loup 862-944<i

Gaspésia Auto Inc.
Houle 132 Bonaveniure-Ouest 
Bonaventure 534-219’

Automobiles Simon
375 boul Ste-Anne 
Pointe au-Pere 7?4 ?2.3’

Luioto Inc.
484 côte Joyeuse 
St-Raymond 1-800-463-3818

Portier Automobiles Inc.
100 Napoleon 
Sept-lles 962-1828
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Cuir “Coja 
importé d’Europe
cuir a toujours été une grande 

valeur et maintenant il est encore 
plus grand. Notre sorte d’achat si­
gnifie votre sorte d'économie sur le 
meilleur en confort luxueux. 
L'ensemble en cuir "Coja" a des for­
mes lisses et gracieuses. L’ensemble 
sofa causeuse illustré ci<ontre ai 
des formes arrondies qui combinent 
une présence magnifique et un con­
fort inégalé. 1
Spécial nouveau bas prix
Sofa....-........................... 899.77
Causeuse.......  ......... ......779.77

<

Qualité ,
personnalisée

PT B.

Chambre à coucher transitionnelle par H.P.L.
Un ensemble substantiel à un prix confortable. Vous choisirez 
les lignes douces européennes de cet ensemble de chambre à 
coucher pour son style unique et la qualité de sa construction en 
massif et placage de frêne. Vous remarquerez plus particulière­
ment 1 armoire commode et le beau fini gris colombe qui mon­
tre l'âge du bois. '
Le choix par excellence pour une chambre, principale!
Ensemble 4 pièces: commode triple, 
miroir, tète de lit et armoire

Table de chevet en sus. . . . . . . . .

D.

1699”
239.77 ch

■ a <

il

i H

: i: " ■

Ml I

îr wofc , .iwMs- ft I

Ensemble de tables par Bassett
Tables en aluminium fini laiton d'entre­
tien facile à dessus en vitre bronzée et 
trempée pour votre sécurité. Lignes con­
temporaines pures qui s’harmonisent avec 
tout décor. Bassett.. une qualité exception­
nelle sur laquelle vous pouvez compter

A. Table/consolf
B. Étagère
C. Table à lampe
D. Table à lampe carrée

175.77
352.77
158.77 
158.77

E. Table à café rectangulaire 158.77
F. Table à café carrée 175.77

Prix en vigueur jusqu’au samedi 3 août (Courant signifie notre prix de vente courant de tous les jours).
Groupe de chambre “Baronet”
Véritables meubles fonctionnels en robuste bois 
d’érable... conviennent pour différentes pièces de la 
maison et possèdent le style traditionnel canadien des 
ébénistes du bon vieux temps. Cet ensemble fera la 
convoiti.se de votre voisinage avec son fini chaleureux 
et son lustre poli à la main. Meubles de style ancien 
qui ont l’avantage d’être re­
couverts d’un enduit chimique 
cuit au four à haute tempéra­
ture, extra robuste, résistant à 
la chaleur, l’eau, le parfum ou 
le dissolvant

1^

A. Lit-capitalne (matelas et
support en sus) o ^077
Cour 44.5 88 O éu

B. Table de chevet -t «>077
Cour. 17188 loîf

C. rbiffonnier 3 tiroirs 
Cour 259 88

D. Bibliothèque 30”
Cour 194 88

E. Bureau angulaire
Cour 202.88

F. Chaise
Cour 95 88

fl. Chiffonnier (1 tiroir 2 portes, 
(Tour 274 88

H Bibliothèque axer portes 39 
Cour 225 8H

■ V

I. Commode triple Cour 404.88 339”
J. Bibliothèque ouverte 48” Cour 259 88 219”
K. Chiffonnier à tiroirs Cour. 318.88 269”
L. Bureau d’étudiant......... . Cour. 324.88 275”

Commode double ................. Cour. .362.88 299”

Meubles
Rascal

Crédit offert 
Une question 

de choix

Place Laurier, 2700, boul. Laurier, Ste- Foy, 6594816


